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Théâ t re tle la g u e n e à l'Ouest 

A Pozières. nous avons .arraché .aux An 
-riais par une contre-attaque. 
de tranchées qu'ils avaient 
irent conquis. Depuis hier 
veaux combats sont en cours entre 1 tuep-
val et Bazautin.iYe Petit. Au nord (le la 
Ferme Monacu, nous avons nettement re- ; 
notresé ic soir une a t taque peu imptwta.il- ; 
t» et ce matin, une tirés route a t taque fra-n-., nos posit ion 
cuise Les combats sur la côte de Thiau­
mont sont arrêtés sans apporter de résul­
tat à l'ennemi. A la lisière orientale de la 
cote boisée, nous avons repousse une at­
taque française.. Plusieurs a t taques d avia­
teurs ennemis derrière nos lignes 
restées sans effets particuliers. Des 
ques réitérées, a l 'aide de bomber 
Met/:, ont causé quelques déffàts. j 

Théâtre de l a guer re à l'Est 
Front du feldmaréchal-g-énérnl von Min- j 

tsenbuifg' : i 
Sur lo seoteur septentrional, pas d'évé- j 

nememts pa.rtiouliers. Con.tre la colline 
sablonneuse d'où nous avons délogé l'art-
ersaire avant-hier aiu sud de Zarecze, sur 
le. Siochod, des détachements ennemis qui 
s'élançaient en avan t ont été repoussés 
par une contre-attaque. 

Au nord-ouest et à l'ouest de Zalsecze, 
des a t taques russes sont restées stériles. 
Plus a u sud, -um combat a lieu sur la rive 
iiroive du Sereth. Nos escadril les d'avions 
ont jeta avec des succès visibles de nom­
breuses bombes sur des rassemblements 
oe troupes à l a voie ferrée Kowel-Sarny 
et a a nord de celle-ci. 

Front du feldmaréchal archiduc Ctiar-

A l 'armée d u comte de Bothmer. l a si­
tuation en généra l n'est p a s changée. 
Dans les Carpaithes, nos troupes ont ga­
gné les hau teurs P la ik et Deteskowata 
sur le Czeremosz. 

Dams les Balkans 
Rien de nouveau. 

AUTRICHIEN 

Vienne-, 7 août . (Communiqué officie! 
d hier à midi.) 

Front russe 
Front d 'armée du lieutenant-feldmare­

tirai a rch iduc Charles : 
De nombreuses a t taques russes out 

échoué datas la région du Capul ; au sud 
de Jnbloniiea et de Tatarov, les t roupes 
austro-hongroises et a l lemandes gagnent 
au terrain, en dépit de l 'énergique résis­
tance de l 'ennemi. Au sud-ouest de Del-a-
tyn, l 'arméa du colonei-général von Kù-
vess a fait échouer de vigoureuses pous­
sées russes. P lus a u nord, p a s d'événe-
menits ipartioutliers. 

Front d ' année du feldmaréchal-généra.l 
von Hindenburg : 

Sur les pentes ouest de la vallée du Se­
reth, p rès de Zaiosze, combats acharnés 
e- pleins de péripéties. Les t roupes alliées 
commandées pa r le général F'ath ont- cap­
turé, près de Za.recze, a u sud de Stobych-
va, 4 officiers russes, 300 hommes et 5 mi­
trailleuses; en cet endroit , les combats 
sont terminés maintenant à notre avan­
tage. 

Front i tal ien 
Sur le front de l'Isonzo, la vigoureuse 

canonnade dirigée contre l a tête de pont 
de Gorz et le pla.teatt de Doberdo oonti-
i..ue ,sa:ns perdre dJe sa violence. Des a t ta­
ques localisées .contre nos positions à l'est 
de Redipuglia et près de Selz ont été r e ­
poussées. La. ville de Gorz a beaucoup 
souffert du bombardement d'hier. L'hôpi­
tal des Frères de la Charité a été détruit 
par des obus .portant e n plein. Plusieurs 
personnes ont été tuées. 

En Tyrol, su r le front oriental, nos po­
s t ions sur les hauteurs dans le secteur 
de Paneveggio continuent à subir un bom­
bardement violent. Des poussées locali­
sées tentées pair quelques batai l lons ita­
liens ont échoué avec des pertes extrême­
ment lourdes pour l 'ennemi. 

Au sud du Val Sugam-a, un rapide coup, 
de mata de quelques-uns de nos détache­
ments nous a permis de capturer 2 offi­
ciers italiens, 76 hommes et 5 mitrailleu­
ses. 

Front du Sud-Est 
P a s d 'événements particuliers. 

Sua-mer 
Dans iapr^Sr-midi dm 5 août, un diri­

geable etnmemi venant du sud-ouest, se di ­
rigeait, à toute vitesse, vers l'île de Lissa, 
ni and tout à coup il est tombé, enveloppé 
ce flammes, et a été englouti par les flots, 
à proximité de l'ile. Une flotille de torpil­
leurs, qui s'est aussitôt dirigée sur les 
lieux, n 'a plus trouvé à repêcher que quel­
ques débris, entre autres des restants de 
l'enveloppe du ballon et (urae bouée d e sau­
vetage. Quant à l 'équipage, les recherches 
continuées longtemps n'ont permis de re-

-ttcuver et de sauver personne. 

ments avancés et une troupe de cavalerie 
cm-iemie. Elrabit se t rouve à 2 kilomètres 
au nord du Katia, Abutelle à ô kilomè­
tres au sud de la même localité. 

lies a u t r e s fronts, rien de nouveau à 
signaler. 

Constantinople, i août. (Oituioiel.) — 
Le quar t ie r général annonce : Au front 
d-.- l ' Irak, pas de changement. E n Perse, 
nous avons repoussé une a t t a q u e entre­
prise pa r les Russes avec toutes les l'or-
ces dont ils disposent, et dirigées contre 

nord de la localité Bu-
iii avec de Lourdes pertes pour l'ennemi. 

; qui a tl ù de nouveau se retirer vers te 
! i.ord. Paï .notre, contrefaitaque, nous avons 
': fait un certain nombre die prisonniers. 
;- Sur le Iront du Camcase, nous avons 
: occupé sur l'aile drote dams le secteur 
; de Bitlis, le mont Nebatt, à (i kilomètres 
! sud-ouest de Bitlis, bien que l 'ennemi eût 
i r.pposé une âpre résistance. De même, ! 
) une at taque que nous avons dirigée contre ; 
j le mont de Kolitik, au sud-est de Bitlis, a î 
1 été continuée avec succès. 

Dans le secteur de Musch, une a t taque j 
oue nous av ions ent repr ise dams ta jour- i 
mée du 5 août contre le m o n t Kozma es - j 
tiaordinaipeineam escarpé, à 20 kilomètres , 
an sud-est de Musch, s'est terminée par j 
ia fuite désordonnée de l 'ennemi. Une par- i 
tie de nos troupes, au cours de l a pour- j 
suite, s'est établie dans la. localité Kizi- j 
lt.gia.tsch, à 10 kilomètres ouest de Musch. : 
Au cours d-u| combat, nous avons fait pri- ! 
sonniers, outre un lieutenant, plus de £00 j 
soldats et 7 canons, dont 2 du calibre de j 
15 cm., des obusiers, 5 canons de campa- ! 
gne, ainsi que 6 mitrailleuses. j 

Au centre et à l 'aile gauche, sur le sec- j 
t tui du l i t toral , hier, pas d'opérations im­
portantes. 

Nou* n 'avons pas reçu de nouvelles du 
iront en Egypte. 

Sur les aut res fronts, pas d'événements 
importants . 

FRANÇAIS 

Par is , li août. (Communiqué de 3 I). 
p. m.) — Au sud de la Somme, deux peti-

i tes opérat ions de détail nous ont permis 
j de progresser dans les t ranchées enne-
i icies au sud-ouest d'Estrées. Au nord de 
j 1 Aisne, un coup de m a i n dirigé sur nos 
[ positions d'u pla teau de Vaueters a échoué 
J sous le bar rage de notre arti l lerie aussi-
J tôt déclanché. 

; Sur la r ive droite de la Meuse, aui cours 
des combats part ie ls , nouj avons sensi­
blement élargi le terrain conquis au nord-
otes t de l 'ouvrage de Thiaumont. Nous 

' avons repoussé une contre-attaque dans la 
; même région.. 
! Dans la région de Fleury et dans les 

secteurs du Chapi t re et du Chenois, l a 
J lutte d'artillerie a continué sans action 
7 rtinf.ainteirie. '-' 
J Aviation. — Dans l a nuit du 5 au! 6 
' août, nos escadrilles ont lancé qua ran te 

obus d a n s l a région de Combles, qua t re -
vingt-quatre sur la ga re de Noyon, trente 
sur celles de Steoiay-sur-Meuse et de Se­
dan, quarante sur celle de Conflans, soi-

. :<ante sur celle d e Metz-Sablons et sur les 
atelier- du chemin de fer, q u a r a n t e sui­
tes établissements mili taires de Rombaeh 
(nord de Metz). Plus ieurs de ces escadril­
les ont effectué deux senties consécutives, 
lure d'entre elles n 'a p a s effectué mo ins 
de sept sorties au cours de la même nuit. 
Suir le front die la Somme, deux ballons 
captifs ennemis ont été incendiés p a r nos 
avions. Un avion ennemi a lancé qua t r e 
bombes sur Baccarat ; pais d'e pertes, dé­
gâts inisigmiifiaints. 

Par i s , 6 août. (Communiqué de 11 h. 
p m.) — Sur la rive droite de la Meuse, 
l 'ennemi a bombardé avec violence à par­
tir de 5 heures de l 'après-midi, l 'ouvrage 
de Thiaumont, nos positions de Fleury, d u 
bois Chapitre et du Chenois. Aucune a t t a -
uuo d'infanterie n 'a eu lieu dans la jour-
rée . Canonnade intermit tente s u r le res­
tant du front. 

Aviation. — Ce jmatin, u n de nos pilo­
tes a abattu successivement deux avions 
ennemis d a n s la région de Verdun. L'un 

_ des deux est tombé d a n s n o s lignes, le se­
cond entre les t ranchées ennemies e t les 
tô t res . Dans la même mat inée, à l a suite 
d'nn combat, un au t re appare i l ennemi a 

, été contraint d 'at terr ir d a n s nos lignes à 
i Moyenville (nord d'Estrées), tes deux avia-
{ te ins ennemis ont é té faits prisonniers. 
• L 'apparei l , d'un modèle récent, est intact . 

TURC 

Constantinople, 7 août. (Officiel.) — 
Le quar t ie r .général mande, à. la date du 
5 août : Sur le front de l 'Irak et sur le 
front russe en Perse, aucun changement. 
Du front du Caucase, i l n 'y a, jusqu'ici, 
pas de nouvelles concernant tes opérations 
de l'ail» droite. 

Au centre, les Russes ont, h ier encore, 
renouvelé leurs a t taques contre nos po-
sttionjs, qui s'étendent sur une ligne de 
front d'environ. 60 kilomètres d e longueur, 
allant, dans la direction du nord , ou à peu 
près, d'un point situé à 22 Irilomietires dfEr-
zindjam jujsqu'à un autre point , situé à 
14 Kilomètres à Toiulest de Kilkiitt. 

Dans phusiiotirs secteurs, an s'est ba t tu 
avec .acharnement. Chargeant à l a baïon­
nette, jnos trompes omit, en part ie , repr is 
les positions où remmenn a v a i t réussi à 
prendre pied. A l'aile gauche, rien d'im­
portant . 

Sur le front d'Egypte, no® troupes avan­
cées ont, le 3 août au jmaitta, occupé la 
iigneEljrabit-Kaitia^Abuiterteet envoyé leurs 
colonnes d 'éclaireurs jusqu'aux environs dé 
Fanaï , . à 8 kilomètres a u nouai-est d e Ka­
tia. 

A l'est <îe l a ville de Suez,,-rencontre 
peu Importante entre un d e nos détache-

ANCLAI8 

Londres, 5 août : 
Une at taque locale, qui a eu lieu la nuit 

dernière au noTd de Pozières et à laquelle 
ont paarticipé des Australiens et des troupes 
de la nouvelle armée a complètement réussi. 
La deuxième ligne principale allemande a 
été conquise sur un front de i,8oo m. Nous 
ayons fait plusieurs centaines de prison­
niers. D e s contre-artaqoife renouvelées en-

, suite contre la position que nous avons 
! prise, ont été repoussées avec de très lour-
i des pertes pour l'ennemi. E n dehors de cela. 
| simple activité de mines à Souche* et à 
f Loojs 

RUSSE 

Petrograd, 5 août. — Au sud de Brody, 
vifs combats sur le Sereth. A Penïaki et 
Czistopady, l'ennemi a fait des contre-atta­
ques réitérées contre nos troupes,qui avaient 
passé sur la rive droite, ouest, de la rivière. 
Nous avons rejeté toutes ces attaques et for­
tifié _\>e tenjrain que nous avons gagné. Sur 
lié Bialy Czeremosz, l 'ennemi, au sud-ouest 
de Kuty, a attaqué avec tune division nos 
détachements peu nombreux qui occupaient 
les passages de la montagne et les ont quel* 
que peu refoulés. 

Les combats. 6UT les rives de la Gabierka 
«t du Sereth, au sud de Brody; se déroulent 
en notre faveur. Nos troupes, qui se sont 
fortifiées aux la rive droite, se sont encore 
emparées par nn coup hardi de deux villa­
ges, d'une partie d'un bois au sud-ouest-de 
l 'tm d'eux et d'une hauteur située entre les 
deux villages. Dans l ' un de ceux-ci, nous 
avons dû déloger l'ennemi par un âpre com­
bat successivement de presque chaque mai­
son. L'ennemi, du bois voisin, a fait neuf 
contre-attaques, qui, cependant, ont été tou­
tes repoussées avec de grandes pertes pour 
lui. Nous avons fait plus de 1,200 prison­
niers et le nombre s'en accroît encore. 

ITALIEN 
Rome, 5 août. — Du front du Trentin, on 

mande une continuelle activité de l 'artil­
lerie ennemie, surtout dans le Eecteux en­
tre il'Adige et le Pasubio. Nous avons cons­
taté que l'ennemi emploie des bombes la­
crymogènes. Sur le Monte Cimone, nous 
avons continué notre pression sur la ligne 
ennemie pour étendre notre gain de terrain. 
Au nord de la cîme, l 'ennemi oppose une 
âpre résistance. Au cours de 3a journée 
d'hier, l 'ennemi a fait deux nouvelles et 
vives contre-attaques, qui ont été nettement 
repoussées. Dans de petits combats sur les 
versants du Zellenkofel et sur lie Boite su­
périeur, noue avons fait une vingtaine de 
prisonniers. Sur le Dogna supérieur tFc l la ) , 
des batteries ennemies ont endommagé quel­
ques maisons et fait quelques victimes par­
mi la population.. Sur le Carso, nos trou­
pes ont commencé de vigoureuses attaques. 
Sur le terrain à l'est de Monfalcone-, nous 
avons fait 145 prisonniers, dont 4 officiers. 
U n avion ennemi a jeté des bombes sur la 
gare de Bassano et touché quelques wa­
gons, tué une personne et blessé deux au­
tres. Une esaradrille de nos avions Voisin 
a jeté 35 bombes avec un succès visible 
sur là gare de Nabressina. 

|ETRANGER 
' AMERIQUE 
| 1YA GREVE DES CHEMINOTS 

AUX ETATS-UNIS 
D'après une coimanumàcation du « New-

I York Hei-alld », lia gèvo des cheminots 
1 américains menace de prendre un oarac-
! tére rsérieux. Les tentatives de médiation 

de M. Wilson sont restées sans résultat. 
LE PRIX DU P A P I E R 

Les journaux d 'Amsterdam annoncent 
uue les adminis t ra teurs des jou rnaux new-
yorkais ont tenu une réunion., a u cours de 
IJ.quelle ils ont décidé de réduire le nom­
bre des pages de leurs journaux, en rai­
son de la haitilsse constante des prix du 
l.apier. 
ANGLETERRE 

L ' E P I L O G U E D E L ' A F F A I R E 
C A S E M E N T 

D'après les journiaux anglais de veradre-
! di, c'est jeudi soir, vers 9 heures, que Case-
' meuat a été pendu dans la prison de Penton-
| vilUiie. Ses dernières paroles furent : <i Je 
| meurs pour mon pays ». Le prêtre catho-
! lique qui L'assista dans ses derniers mo-
j ments a déclaré que u Casement était mort 
; en homme courageux, uvait été calme et 
j fort jusqu'au dernier moment ». 
j Le bureau de la presse publie une décla-
' ration officielle d'après laquelle lie gouver-
1 nement, après avoir examiné à /plusieurs 
J reprises toutes les circonstances qui accom-
j pagnèrent Ita rébellion irlandaise, décida 
• l'exécution du jugement rendu à chjtrge de 
'. Casement. u 11 fut condamné et châtié pour 
J haute trahison et complot oontre le pays 

qu'ill avait servi jadis, et pour s'être fait 
. l ' instrument de l'Allemagne. » 

Plus loin, la déclaration, ajoute j .1 Après 
; le procès, le gouvernement B acquis la preu-
' v*. que Casement était d'accord avec le gou­

vernement allemand pour employer en 
Egypte, contre la couronne britannique, la 
brigade qu'il tentait de former des prison-

, niers de guerre irlandais en Allemagne, 
i * 
I • • . * 

Le correspondant du « Times » à Dublin 
prévoit que l'exécution de Casement bena 
désapprouvée en Irlande. Le recours en 
grâce portait de nombreuses signatures, no­
tamment celle du cardinal Logue: et d'au­
tres prélats catholiques. La plupart des si­
gnataires n'éprouvaient, à vnai dire, que 

: peu de sympathie pour Casement ; mais 
tous estimaient qu'i l avait coulé assez de 
sang en Iriiande, et que la grâce du coupable 
aurait influencé favorablement l'opinion 

; publique. La presse nationaliste a plaidé 
i également en faveur de Casement, par 
] égard, sans doute, pour les Irlandais d'Amé-
J rique. U est cependant hors de doute que 
j si Ctasement avait été gTâcié, on se serait 
* fait, de cette mesure de clémence, une arme 
! contre ceux-là mêmes qui l 'auraient pro­

noncée, et on leur aurait reproché les me­
sures de répression sévères prises en Irïen-
de. .Une .nouvelle campagne contre sir John 
Maxwell eut été immédiatement outierte. 

En somme, conclut te correspondant, quel­
ques mesures qu'eût pu prendre le gouver­
nement anglais, jamais il ne. senait parvenu 
ii satisfaire l ' Ir lande. ^ 

LE TRAVAIL DANS LES M I N E S 
Le ministre de l ' Intérieur vient de faire 

un. appel aux propriétaires de mines et aux 
mineurs du §ud du pay6 de Galles, pour 
engager l n uns à M pas licencier leur per­
sonnel lta semaine prochaine, et ies autres 
à ne pas interrompre leur travail. 

Le Comité de l'associacion des mineurs, 
a soutenu la proposition gouvernementale. 

Dans le nord du pays de Galles, 'tes mi-
n*iiu"6 ont décidé de ne pas travailler lundi 
parce que les propriétaires de mines ont 
refusé de leur accorder un supplément de 
salaire le jour où ils renonceraient volon­
tairement à leur congé. 

A LA CHAMBRE DES COMMUNES 
M. Forster, secrétaire d 'Etat du minis­

tère de la Guerre, a répondu à une inter­
pellation de M. Markham, qu'une enquête 
se poursuivait actuellement sur l'opportu­
nité d'employer dans l 'armée un -nombre 
plus considérable de troupes de coulleur. Le 
tlimat européen en restreint généralement 
l 'emploi. 

M. Wedgwood demanda ensuite si l'An­
gleterre avait décliné Jl'offre faite par l'Afri­
que du Sud d'envoyer en Europe deux di­
visions de Basutos. M. Forster déclara igno­
rer la décision prise. 

Le D r Dillon demanda ensuite si lia 
Chambre des Communes serait éventuelle­
ment informée si le gouvernement décidait 
de mettre à contribution en Europe des in­
digènes de l'Afrique septentrionale, et M. 
Markham 6i les députés seraient admis à 
discuter les raisons pour lesquelles le ser­
vice obligatoire n ' a pas été introduit en Ir­
lande. Le D r DMIlon, qui vit dans cette der­
nière question une comparaison entre lee 
Irlandais «st tes nègres, la qualifia de « re­
marque blessante et effrontée ». 

P E N U R I E D E B E N Z I N E 
Nous avons annoncé dernièrement que la 

pénurie de benzine commençait à se faire 
sentir à Londres. 

Le Gouvernement anglais vient de dépo­
ser à ila Chambre des Communes un projet 
de loi autorisant W usines à gaz à déroger 
aux prescriptions concernant le pouvoir il> 
lummaiat du gaz, tout en maintenant um 
pouvoir calorifique à déterminer par la loi. 
Cette mesure a pour but de permettre a n s 
usines à gaz de fabriquer du toluol e t du 
benzol comme sous-produits de la di6til-

I lation. 

I 

LE NOUVEAU VICE-ROI D'IRLANDE 
Londres, 7 août. — On annonce officiel-

lememt que Lord Wimbourne est d e nou-
t e a u notante vice-roi d'Irlande. 

GRAVES DESORDRES 
Les journaux lyonnais publient la dé- J 

pêche suivante d e Tientsin : 

.1 Des nouvelles in<fuiétantes arr ivent 
ici a u sujet de combats qu i se sont dé­
roulés dans les environs d e Canton. Des 
milliers de .fugitifs sont arrivtés à Hong­
kong. La situation à Hankow est très sé­
rieuse ; on attribue les troubles aux pac­
t i s a i s de Yuo-Liratang. Des troupes japo­
naises sont arrivées à Hamkow. » 
CHINE 

A LA RECHERCHE DES FONDS 
Le « Daily TeOiegiraph » apprend de 

New-York que tes négociations aiu, sujet 
de l 'emprunt à a,cco,rder à ia. Chine pair tes 
banquiers appar tenant au groupe des six 
puissances, ont échoué. I.e gouvernement 
chinois cherche actuellement à se procu­
rer des fonds amér ica ins . 

Dans une longue communication adres­
sée a u gouvernement, tes banques font 
ressortir que les négociations ont été ar­
rêtées par le manque rie garant ies suffi­
santes. 
DANEMARK 

INVALIDES DE GUERRE 
Après y .avoir é té autorisé p a r l a Com­

mission budgétaire , le minis t re des Affai­
res é t rangères vient .de s'adresser a.ux 
gouvernements de Londres, Par i s , Petro­
grad,' Vienne et Berlin, pour l eu r propo­
ser de prendre à c h a r g e l'entretien, aiu Da­
nemark , de prisoinmiers d e guerre invali­
des. Dès que les pay"s bell igérants au ron t 
adhéré au projet, un appe l sera fait a u 
peuple danois,* afin de recueillir les som­
mes nécessaires à cette œuvre hautement 
humanitaire. 
FRANCE 

MORT DE M. FABRE 
L'agence Havas annonce l a mort d e 

M. Faihre, premier président de l a Cour 
d'appel et ancien procureur de la Répu-
l.lique, à Par is . 

LES B E N E F I C E S DE GUERRE 
D'après l a nojuivelle loi sur les bénéfi­

ces de guerre votée en Finance, on prélè­
vera 50 .p. c. des bénéfices extraordikiai-

. res réalisés depuis le début d e la gueirre 
j et pendant l 'année qui suivra la conclu-
" sion de l a paix. On se basera, pour établir 
î te montant de l 'impôt, su r l a comparai-
( son faite entre le bénéfice réalisé du ran t 
| la. période citée et la moyenne des bénéfi-
: ces des trois années ayan t précédé l a 
[ guerre. La première période que l'on exa-
j minera sera celle du 1er août a u 31 dé-
_ cembre 1914. Les bénéfices tomberont sous 
| le coup de 1 impôt lorsqu ils dépassent de 
I plus de 5/12 le bénéfice moyen de la firme. 
j Le min imum imposable est de 5,000 fr. 

HOLLANDE 
: LE « NOORDHINDER » VA S'EN ALLER 
j Um journal d Amsterdam annonce q u ' à 
\ la diate du l e r septembre, le ba t eau -pha re 
- « Noordhinider » sera remplacé .par une 
' gr.mtie bouée, afin de n e p a s exposer son 
: équipage a u <ia,nge.r des mines pendant 

les tempêtes d ' au tomne et d'hiver. 
NORVEGE 

LA T E M P E T E 
{ Christiania, 4 août . 1— Une tempête 
'- qu i sévit depuis hier dans le suid de l a 

Norvège, a occasionné des dégâts consi­
dérables. Les communications téléphoni­
ques sont interrompues entre Christ iania 
et Copenhague. La navigat ion ost égale-

- ment interrompue le long de la côte. 
RUSSIE 

j DANS LA DIPLOMATIE 
; Londres, 7 août . — aar George Bucliar 

nain, ambassadeur à Pe t rograd , est retour­
né à Pe t rograd après avoir passé une se-

. inaine auprès de M. Sassonoil' en Fin lan-
- de. Il a remis à l 'ancien minis t re des Af­

faires étrangères tes insignes d'un ordre 
angla is . 

; ' " LX*lM_j_t±a • • 1. i.,.. 

; La Question Irlandaise 
1 Dans son billet à « L 'Echo de Par i s », 

Jnmius étudie le problème i r landais . 11 
est persuadé qu'on finira pa r te résoudre, 
mais au prix de quelles peines 1 

j « La difficulté que le gouvernement ah-
:' glais trouve à régler la question d I r l ande 
• aéinontre u n e fois de plus , dit-il, combien 

sent complexes les problèmes où une Ion-
; gue histoire est engagée. Je n'ai p a s vi-
; sue ia « Verte Erin » depuis un quar t de 
^ siècle, mais je doute que ces vingt-cinq 
| ans aient beaucoup changé l a menta l i té 
j de ces insulaires qui me parlaient de l a 
f capitulation de Limerick, arr ivée en 1691, 
- couuiie d'un événement da tan t de l a veille, 
s A cette époque, je m'en souviens, un voya-
| geur demandant à un paysan de l'ouest j 
, « A qui appart iennent ces terres ? », s 'att ira 
| cette réponse : .1 C'est l a terre des Mac-
I A'ahon. l i s la possédaient toute depuis six 
« milles au delà d'Ennis, jusqu 'aux rochers 
'. de Loop Head. C'était une g rande race , 

monsieur. .Mais ils ont quitté le pays . . . » 
; lit quand ces Mac-Mahon étaient-ils pa r -
j us ? En 1688, quand J acques II tomba 
; du trône et que les nobles I r l anda i s énii-
1 grèrent avec lui. L a tradit ion popula i re 

appelle- encore cet exode : « L'envolée ues 
oies sauvages. » Pour le rustre qui pronon­
çait avec lun respect admiratif cette ph ra ­
se : n They were a great peopte, Sir », ces 
chefs de son clan étaient einoore les vrais 
propriétaires du soL Ceux d 'aujourd 'hui 
lui paraissent des usurpateuirs. I l n'est que 
juste de d i re que, pendant tout le dix-
hnitièmé siècle, les domaines d ' I r lande 
servirent trop souvent à récompenser les 
besognes de ;polij<iciens sans scrupules qui 
vécurent en gairtnissaires 9Ur l a contrée. 
Ces blessiuires nat ionales sont lentes à se 
refermer. Elles veulent être touchées, mê­
me quand elles n e saignent p lus , d 'une 
main délicate. » 

Au reste, le problème pol i t ique se com­
plique en M a n d e d 'un autre, qui est le 
problème meligieux. Entre les protestants 
de I'Ulster e t les caitholiquieis du reste de 
l'ile, trop de ferments d'hostilité subsis­
tent. Songiez comme est récente rémamei-
patiom ar rachée plus encore qu'obtenue 
par O'Connell, en 1828, e t plus récente 
cette abolition, consentie pa r le miiuisitère 
Gladstone, an 1871. » 

Juniuis semble croire qu 'une interven­
tion des catholiques français pourra i t 
avo i r une influence léniti-ve snw les blessu­
res dont souffre l ' âme de l ' I r landre et i l 
préeemise une miss ion d a n s ce sens. 

OEPECMES D1TERSES 
COURRIERS SAISIS 

Amsterdam, 7 août. — Le cormier pos ta l 
a été saisi pa r tes autorités angla ises à 
bord des ba teaux suivants : « Oramje », 
al lant d'Ainsioixlaiug«kD:uavia ; « Nteu-
\\.-- Amsterdam », ^ ( p t -le New-York à 
Rotterdam; •• Zeela,n<lia. », a l l an t de T Amé­
rique d e Sud à Rot terdam. 
LE SERVICE POSTAL 

ANGLO-HOLLANDAIS 
Flessingue, 7 août. — I.a Compagnie 

« Zeeland » a l ' intention d'équiper um re­
morqueur de hau te mer pour le service 
pos ta l avec. l 'Angleterre, tandis qu'elle, 
supprimerai t provisoirement le setiviee des 
voyageurs. 
LA CESSION DES ANTILLES 

DANOISES AUX ETATS-UNIS 
D'après te " Politiken » de Copenhague, 

la remise des Antilles danoises aufx Etats-
Unis aura l ieu prochainement dès que te 
Piksdaig dianois a u r a approuvé l a cession. 

On dit que le prix d'acliat devra, être 
soldé au plus t a r d 90 jours a p r è s l a ra­
tification d u t ra i té . Le corps d e gendar­
merie danois aux Antilles danoises sera 
incessamment rappelé . 

L 'ANGLETERRE ET LE COMMERCE 
HOLLANDAIS 

Le journal hollamjdais « Het Cent ium » 
écrit que l 'Angleterre ne veut p a s faire ses 
acha ts sur tes marchés d e Hollande ac­
cessibles à tous, m a i s qui'ellie demiandte la. 
consignation dies marchandises aux mar­
chés anglais , de man iè re à faire peser 
su r les vendeurs hol landais les risques dru 
voyage. 

Dans tes milieux oonjumerciaux, cette 
attitude a soulevé d e vives protestations. 
On croit que te gouvernement ruéerlandais 
interviendra. 
LA REOUVERTURE DU CANAL 

DE PANAMA 
Le « Matin » avai t annoncé, d 'après 

le « Financia l Times » de Montréal, que te 
cana l de P a n a m a , obstrué pair d e nou­
veaux éboulements et qui devait être rou­
vert en février dernier, n e pourrait , d 'après 
tes derniers avis, ê t re livré à la navigar 
tion que vers Taïutomne. 

Un de ses rédacteurs s'est rendiu a u co­
mité centra l des a r m a t e u r s d e Fjramice, 
où tes déclara t ions suivantes lui ont été 
faites : 

« La repr i se du transit pa r le cana l 
interocéanique a commencé le 15 avri l . De-

! puis cette date jusqu ' à fin m a i seulement, 
i 129 navires y onjtr trouvé passage , qui 
: représentent um tonnages de 394,543 ton-
! nés de jauge nette. Nous ne possédons pas 
I encore les rappor ts consulaires pour ces 
j deuix derniers mois, ma i s il est avéré que 
; les traversées ont continué dans des pro-
.- portions équivalentes. » __ 
| 122 DIVISIONS! 

Milan, 7 août. — Le correspondant mi-
! i i ta ire du « Secolo » en France annonce 
[ quo 122 divisions sont engagées dams l'of-
; fensive du secteur de la Somme. 
J . . a , . _»« . • . * . . m*mwm___*f___mt*m*m*—' ' " ' * * 

TULJT Sfela-esi 
— Londres, 5 août. — Les vapeurs an­

glais « Tottenham » et « Savonian », le 
vapeur italien « Sienma » et te vapeur grec 
u Tricoutis » ont été coulés. 

(Le « Tottenham », jaugeant 3,106 ton­
nes brut et construit en 1906, appartenait à 
l 'armement Watts , Watts and Cy Ltd, de 
Londres). 

Le « Siena », 4,553 tonnes et construit 
en 1905, appartenait à La Véloce Nav. lta-
liama à Gênes. Lorsqu'il fut torpillé, il se 
trouvait en route de Colon à Gênes. 

Le « Tricoutis », de la firme P. G. Cioel-
lis au Pirée et construit en 1802 et jaugeant 
2,387 tonnes, allait de Cardiff à Gênes). 

— Londres, 7 août. (Lloyds.)— Les goé­
lettes « F o r t u n a » et « Ermenilde », et tes 
vapeurs « Badge », « Cha lan » et « Ive », 
ont été coulés. Les équipages sont sau­
vés. 

— Le vapeur danois n Jâgersborg » a 
été coulé. 20 hommes de l 'équipage sont 
sauvés. 

— Le bateau de pêche anglais « Egyp-
tiom Prince » a été coûte; D hommes de 
l 'équipage sont sauvés. 

— Londres, 7 août. — L'Amirauté coin-
mt.iu.ique que le releveur de mines auxi l ia i-
îe u Clacto.11 » a été coulé dans la Médi­
terranée orientale. 2 officiers du génie, 
i machiniste, 1 chauffeur et 1 mate lot sont 
m a n q u a n t s . L'oifficierpaye.ur-a.djoin.t et 4 
chauffeurs soin légèrement blessés. 
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Les progrès de l'Antoinisme. 
Voici que Bruxelles a, depuis dimanche, 

un temple consacré à un nouveau culte, 
l'Antoinisme, dont il a déjà été beaucoup 
parlé. Il s'élève, lout simple, à Forest, au 
boulevard Van Haelen et a été inauguré di­
manche par la mère Antoine, comme ses fi­
dèles l'appellent familièrement. De nom­
breux disciples étaient venus du pays de 
Charleroi et de Liège. On avail annoncé de 
nombreuses guérisons dues à la seule vertu 
de la foi. Celles-ci se sont-elles produites? 
Je n'en sais rien, on avait négligé du m'in-
Vter. 

Mais il ne faut discuter, ni raisonner en 
l'occurrence. Il faut signaler l'événement 
tout simplement ct ne pas en rire. C'est si 
beau des gens gui croient en quelque cho­
se, à une époque où tant de ge«s ne croient 
à rien. Je sais qu'on parlera de naïveté, que 
d'autres hausseront les épaules. Pourquoi 
donc, je me le demande? PICK. 

- aa 

Pour nos pécheurs. 
Afin d'assurer a u x protégés du Cercle 

u Aidons les Invalides Militaires », de l'oeu­
vre de « l 'Habillement des Enfants de nos 
braves Soldats » et des œuvres pa t ronnées 
p a r Mme et le docteur Janvier, une re­
cette sérieuse propor t ionnée a u grand 
nombre et à l a va leur des dons recueil­
lis, le Comité de l a « Société pou r l'anaé-

licration d é la pêche a u Camual Mar i t ime » 
a décidé ce qui suit : 

1. De remplacer tes deux concours de 
pêche annoncés à Humbeek (16 juillet) et 
Wemmel (6 août), (concours ne pouvant 
avoir lieu p a r suite de circonstances indé­
pendantes de l a volonté diu Comité), p a r 
a) un premier concours à Vilvorde le 3 
septembre prochain , un second concours 
à Trois-Fonitaines le 17 septembre pro-
chain ; b) une grande toimbala., dont le 
t i rage a u r a l ieu à Rnuixelles, à une da t e 
qui sera fixée ultérieurement. Le produi t 
total des concours et de l a tamibola sera 
répar t i pair tiers entre tes trois œuvres bé-
néficijaires. 

2. De p lace r ces nouveaux concours 
sous les auspices aie l a Fédérat ion des Pê­
cheurs de Belgique. L 'organisat ion de ces 
concours est confiée à une oommision spé­
ciale, composée d e six membres d e la 
société et de M. Alex. Van Hauvermei-
re», secrétaire-général de la dite Fédé­
rat ion. 

3. D'informer tes personnes en posses­
sion de cartes pour tes concours d e B u m -
beek ou de Weinmel (cartes d'entrée ou 
de participation), die vouloir bien les pré-
sen.te.j-. a n x fins d'échanugie, a u nouveaiu 
local d'exposition, 39, rue du Lonibandi, à 
Druxelles., a u plus t a rd le 12 août pro­
chain . Pa s sé cetet date , le montant des 
ca r tes non présentées sera, acquis aux 
ce t. vues. 

4. D'affteher le 14 août des listes dé­
taillées des dons affectés définitivement 
aux concours et à la tombola, au nouveau 
local d'exposition, ainsi q u e d a n s les prin-

\ cipaux magas ins d'articles de .pêche. Des 
affiches spéciales feront connaî t re les con­
ditions des concours. 

• • 
Expositions d'art. 

Une exposition d'art belge dénommée 
« Les F l e u r s », s'ouvrira en lo. Salle 

; A.oliian, 134, rue Royale, majrdi 8 courant , 
1 à 3 heures. Les exposants sont Mme Ber-
I nier, MM. Co'ldn^ Dekey.ser, Mlle Dilelman, 
• MM. Godfrinon,, Haustraete , Lau|dy, Ma-
! siré. Mlle G. Meunier, M. Revelaer, 
: Swyncop, Tielens, Van Mierlo. 
'; Voici .d ' au t re pa r t , le t ab l eau dés ex­

positions qui auront lieu à la ï ia l te Stu-
' dio, du 12 aoû t 1916 au 18 juin 1917 : • 

Exposition d rœuvres de .MM. Abattucci,, 
ï lasschoen, Ganz, d u 12 a u 27 a o û t 1916. 
— Exposition n a t i o n a l e d'œuvres d 'art istes 
peintres, dessinateurs ou sculpteurs se 
t rouvant sous les drapeaux ou prisonniers 
d e guerre , d u 2 a u 17 septembre. — Sa­
lon d'F.stanupes, du 23 septembre a u 8 oc­
tobre. — Salon d 'automne, du 14 a u 29 oc. 
tobre. — Exposition d'œuvres d© M i l 
Maurice Hagemans ct Omer Coppens, du 
4 au 13 novembre . — Exposition jparticur 
liers, du 18 au 27 novembre. — Exposit ion 
d œuvres de MM. Henr i Cassiers, Fe rnand 
Knopff, Victor Créten et P a u l Artôt, du 
2 au 11 décembre. — Sailon d'études, du 16 
décembre 1916 a u 7 janvie r 1917. — Les 
peintres de neige, du 13 au 28 janvier 1917. 

— Exposition particulière, du 3 au 12 fé­
vrier. — Salon des aquarel l is tes, du 17 
au 4 m a r s . — Exposition part iculière, d u 
10 a u 19 m a r s . — Salon de Pr in temps , du 
2 4 - m a r s au 8 avri l . — Exposition par t i ­
culière, du 14 au 23 avril. — Los peint res 
wallons, du 28 avril a u 13 ma i . — Salon 
des Pastel l is tes, du 19 m a i a,ti 3 juin. — 
l e s peintres f lamands, du 9 au 18 juin. 

• • 
L'église du Sablon. 

On sait qu' i l est question depuis long-
lemps de dégager co remarquab le chef-
d 'œuvre d'architecture. lae Conseil com­
munal de Bruxelles, en s a séance du 19 
Juin 1916, a décidé de réaliser, éventuelle­
ment par la voie d 'expropriat ion pour 
cause d'utilité publique, l'acquisition des 
in meubles sis rue Bodenbroeck 1, 3, 5, 7 
e: 9, et p lace du Grand-Sablon, 22, 23, 24, 
25, 36, 27, 28 et. 29, avec dépendances vers 
la rue des Sablons. 

Les hab i t an t s viennent d'être informés 
que les p lans des immeubles e n question 
sont déposés à l'Hôtel tle Ville dans les bu­
reaux de la 3 e division (service adminis­
tratif), 16, r u e du Lombard . 

Le Collège des bourgmestre et échevins 
recevra les observations et réetamat ions 
auxquelles le projet pourrai t donner lieu 
jusqu'au 15 août prochain, de 11 à 1 h. 
et' d e 3 à 5 h., coniformiémemt à l a loi d u 
2? mai 1870. 

Toujours le pain. 

Ln chasse aux trafiquants du pain continue 
sur te territoire d'Ixelles. Ces peu lionora-
bles commerçants recueillent les pa ins non 
fournis par tes livreurs et les vendent à 
la campagne à des prix exagérés . MM. 
les officiers d e police Samyn et Pau l , ont 
ar rê té deux individus de llespèce : 1e 
premier un n o m m é R..., rue Mereelis, e t 
l 'autre, un nommé S..., rue de l'Arbre-Bè-
r.it. Dans la char re t t e du premier, on a 
saisi 59 pa ins d e 1,340 g r a m m e s , d a n s 
celle dai second 30 pa ins . Ceux-.ei ont été 
remis aux cantines oominnuiniales. Il a été 
impossible aiux deux officiers de décou­
vrir la provenance de ces pa ins , les indi­
vidus en question a y a n t déclaré me p a s 
ccjnn.aître les ga rçons boulangers qui le 
leur livrent. Des procès-verbaux ont é té 
aressés. Aux tr ibunaux ma in t enan t à ag i r 
avec énergie ! 

• • 
A Ixelles. 

A la boucherie communa le d'Ixetles, si­
tuée place Sainite-Cpoix, on vend du 7 a u 
10 août de l a viande d e bœuf de première 
quali té aux prix ci-aiprès : Bouilli, 1.70 
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à 2.50 le 1/2 k i l o ; oarbonmades, 2.10 k 
2.50; la viande à braiser sans os, 2.50 à 
3.20; le rôti sano 05, de 3.25 à 4.80; la 
v iande hachée, à 2.50 le 1/2 kilo. -

Qui veut des pommes de terre ? 
La commune d'Ixelles fait connaître 

qu'elle a en magasin un stock de pom­
mes de terre partiellement gâtées qu'elle 
va mettre en vente an» plus offrant. L'avis 
ajoute que les pommes de terre peuvent 
encore parfaitement convenir à la nour­
ri ture du bétail. Les offres doivent être 
adressées au secrétariat du magnslft com­
munal . 

; s * . » * 
Les locaux îcolaires.schaerbeekols. 

P a r su i t ; de iaug;nentat ioj i de la po­
pulation scolaire de Scliearbeek, les lo­
caux des écoles communales de la rue Jo­
saphat et de la chaussée de Helmet sont 
devenus insuffisants. Afin tle met t re fin à 
cette situation pénible, M. l'échevin de 
l ' Instruction publique pi-ésenteTa à l 'ap­
probation des conseillers communaux lors 
de la prochaine séance, un projet pour la 
création d'une 16e olasse à l'école de la 
rue Josapha t et d'une 14e classe à l'école 
de la chaussée de Helmet. 

M. l'échevin Max présentera en même 
temps le projet de création d'une cantine 
scolaire pour desservir le groupe du quar­
tier de Lirtthd.it. 

• • 
En at tendant la construction d'un nou­

veau groupe scolaire qui doit être édifié 
nue Capronnier, à Schaerbeek, pour te dé­
doublement des écoles de Helmet et de fa 
.rue Quinawx, l 'administration communa.lr 
fait installer quatre pavillons démontables 
sur un terrain communal longeant la rue 
Portaels . Ces pavillons serviront d'écoles 
pour les enfants du quar t ier de la gare de 
Schaerbeek, qui actuellement fréquentent 
tes groupes scolaires de Helmet. et des 
rues Quinaux et GalLait. 

La construction de ces pavillons est acti­
vement menéo. Ils seront prêts pour le t'é-
bjUf da l a prochaine année scolaire. Cha­
cun d'eux, abri tera une classe, la construc­
tion est ontièreTiieint en bois recouvert d e 
carton bitumé. Les dépenses sent évaluées 
,& environ 8,000 francs p a r pavillon.-

Sanator ium des Invalides tuberculeux 
de je t te . 

Los invalides tubercuteuK et prétuber-
culeux en trai tement, ne peuvent recevoir 
des visites que les d imanches et jeudis, 
de 2 à 3 h. 1/2. Toute autorisation sera 
refusée en d'autre temps. L'entrée des uti­
les est strictement interdite. Les visite 1rs 
qu* apportent des friandises sont priés de 
les déposer au bureau; elles n e pourront 
e t a-ucun cas être .remises aux malades 
oue sur autorisation des médecins. Les 
visiteurs sont instamment pr iés de ne pas 
inciter les ma lades à sortir ; cette auto­
r isat ion subordonnée à l'avis du médecin 
ne sera désormais accordée que pour des 
motifs graves. Les visiteurs doivent bien 
sa convaincre que ces mesures ne sont 
prises que dans l'intérêt des malades ut 
dans celui d e la santé publique. 

Les "médecins t ra i tants du sanatorium 
sont : les docteurs Th. Huvbreebts. P . Hé-
ger-Gilbert, R. Bernard. 
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Fchos e»t MfHiveîlç? 
Le Comité néerlandais . 

No.us avons tous admiré depuis ses débuts 
l 'abnégation et te désintéressement du Co­
mité Néerlandais. Depuis longtemps, nous 
connaissons les hommes de haute valeur qui 
le dirigent. Qu'il nous ' soit permis cepen­
dant de leur signaler quelques desiderata 
des communes ravitaillées par lui en pain 
blanc. Celles-ci doivent à présent payer tes 
pains manquants, ce qui nous semble exa­
géré. D'autre part, il arrive fréquemment 
que les pains-arrivent moisis, ils sont d au­
tres fois impropres à la consommation; Jtes 
comités locaux doivent alors Ue liquider à 
prix très réduit. 

Les pains sont facturés à 20 cents P B 
franco gare frontière, prix qui correspond à 
peine au prix de la farine en Hollande et 
qui atteste dans quel esprit de désintéresse­
ment les boulangers travaillent. Mais dans 
l'ieirpécition, une difficulté toute particuliè­
re, se présente. Le prix de transport est 
calculé en franos, m a ù oc chiffre est con­
verti en florins P. II. (à raison de 2.08). 
Les communes destinataires le paient en 
florins au cours du jour ; ce cours çst en 
moyenne de fr. 2.90. Il y a donc une diffé­
rence de fr. 0.82 au détriment des commu­
nes.. E t cependant ce transport qui doit se 
payer en florins se fait exc.usi.vement en 
territoire belge où le florin n'a pas coure 
« g a i . 

Enfin, en exigeant le paiement anticipatif 
des envois nne quinzaine à l 'avance, le Co-

• mité oblige les communes à immobiliser un 
capital correspondant au montant de cha­
que envoi, k s envois se suivant légir.içrc-
tnent, ce capital reste improductif et intécu-
pérable. Pour une commune de 20,000 ha­
bitants, par exemple, recevant hebdomadai­
rement 14,000 kilos de pain, ce capital est 
de 16,420 francs. • 

Nous sommes convaincus que l'examen de 
.ces desiderata amènerait tes communes, si 
satisfaction leur était donnée, à diminuer 
le prix du pain de Hollande. 

Dans l 'armée. 

L'Association des Anciens Elève* de 
l'Athénée de Chimay a eu le plaisir d'ap­
prendre que le camarade Yvan Géruaet 
vient d'être promu major d 'art i l lerie. 

Nos Conseils Communaux 
A BRUXELLES 

• Le Conseil communal de Bituellcs s'est réuni 
lundi matin à 11 h. 20 à l'Hôlel-d6-Ville de Bru­
xelles. If. Lejmonnkn-, ff. de bourgmisire, malgré 
ls douleur d'une entorse qui l'a retenu ohez lui 
eee derniers jours, avstLtenu à diriger les débats. 
Oaox-ci n'ont duré que cinq minutes, ce qui, heu­
reusement, n'a paa trop dû fatiguer notre ff. de 
maïenr. 

I A parole eet donnée à M. Watuilier, secrétaire 
communal, qui lit aveo sa volubilité hiihitueUe lc 
proche-verbal de la dernière séance et oertsines 
communications qui aont adoptées sana lc moin­
dre murmure. M. Lemonnier fait port au Conseil 
d'nne lettre de l'Union des Bouchera et Chanu 
tiajtTav-au sojet des boucheries communales. On. dé­
cide de renvoyer les desiderata de eee commer­
çants à la commission d'alimentation. 

Ensuite on adopte ks crédits supplémentaires 
aux comptes communaux do 1915 pour les athé­
nées et école de carrosseries, on approuve le butt 
get provisoire de 1917, plusieurs actes divers d'ad­
ministration relatifs aux hospices et éjabJi*» me:ts 
de bienfaisance, des comptes d'églises, catholi­
ques et anglicanes, ei l'acceptation d'un kgs de 
600 francs fait à la ville do Bruxelles. Cette séan­
ce est terminée ciaotanent k U h. 26. 

Je ne voudrais pour rien au monde, pas 
même pour le symbolique gigot dt mouton 
dont le mirage, hélas si décevant, constitue 
depuis quelques mois le critérium de mes 
aspirations les plus chères, non je ne vou­
drais pas, même pour un gigot de mouton, 
avec ou sans flageolets, empiéter dans ma 
quotidienne, chronique sur les attributions 
de l'excellent confrère à qui la critique 
théâtrale est dévolue. 

Par ce lemps d'extraordinaire boulei-er-
semt'nt, aloïs que chacun de nous est appelé 
à pratiquer les métiers les plus imprévus, 
il appartient à la presse de donner le bon 
exemple, et aux journalistes il si-d, par con. 
sèquciit, de ne point piétiner les plates-ban­
des du voisin. tjm 

Cependant la chronique théâtrale m'offie 
aujourd'hui un sujet de causerie si approprié 
à mou humeur que je n'hésite pas à l'uti­
liser. 

Molière n'a-t.il pas dit : Je prends mon 
bien où je le trouve? El c'est précisément 
du théâtre auquel le nom du maître de ia 
comédie sert de palladium que je -.-eux par­
ler. 

Le tJiéâtre .Molière, en effet, nous annonce 
la reprise d'un petit chef-d'œuvre de Vicio-
nen Sardou : u Nos b°ns Villageois ... 

Voilà, n'est-il pas vrai, une reprise qui 
ne manque pas d'esprit d'à-propos et ne 
faut-il pas regretter que le point d'ironie 
préconisé il y a quelques années par des lit­
térateurs aimant sans doute à mettre les 
points sur les « i » n'ait pas été générale­
ment adopté par les ateliers de typographie. 

Combien il eut donné de saveur à ce li­
tre placé en belle vedette sur tes affiches : 
Nos bons Villageois/ 

A son défaut, j'imagine que le régisseur 
de scène du Molière ne manquera poinl de 
corser le spectacle par un défilé de maraî­
chers enrichis. Comme toile de fond, un coin 
de marché matinal dont paniers et corbeil­
les se pavoiseraient d'affichettes, de cartou­
ches, d'écriteaux, d'étiquettes, de pancartes 
aux prix plus suggestifs les uns que les au­
tos, serait aussi très couleur locale et tem­
pérerait l'anachronisme d'une satire dont 
vraiment je ne sus pas apprécier tout le cel, 
il y a une quarantaine d'années, hélas/ 

Et si, comme je l'espère, les excellents 
interprètes de la fine comédie de Sardou 
donnent libre cours à leur imagination et i 
leur verve caustique pour « rajeunir » quel, 
que peu le texte du dialogue, que de trou­
vailles, que de trouvailles heureuses ne sur­
giront pas d'une situation qui, vous i'avoue-
T's, est pleine d'actualité. V. G. 

Faits Divers 

CHRONIQUE DES VOLS. - . Plusieurs 
fois déjà on s'c*st introduit I a nuit dans le 
magasin exploité par les éjv^ux V..., place 
Maurice Van Meenen. Un wuveau vol a 
été commis la nuit de dimanche à lundi : 
les malfaiteurs ont fracturé la caisse et y 
ont enlevé une somme de 250 francs. 

— Une colporteuse de la rue des Vers 
a été arrêtée pour avoir dérobé un sac de 
poi-j au préjudice de M. S..., rue Haute. 

P*. k Tribut «h -.» <*.* H. CHALLES 
41, r«» M «tr^é-iii.Partit*. 41, BruatUi 

NOS CAMBRIOLEURS. — Hier soir, 
l 'agent Stévene, de service à'ia place Sainc-
tedetee, remarqua les allures louches d'un 
individu qui rôdait depuis quelque u m p s 
à cet endroit. Se voyant observé, ceiui-ci 
laissa tomber auprès d'un poteau téléphoni­
que un petit paquet enveloppé dan* un 
mouchoir de poche. Il revint sur ses pas 
peu après, l 'agent ayant ie dos tourné, pour 
reprendre ce qu'il avait abandouaié. Mais le 
policier s'étant retourné, l 'indivicu prit la 
fuite. Une poursuite s'engagea e- finalement 
l'individu fut arrêté rue des Ateliers. ..Ame­
né au commissariat de police, il déclara se 
oommer C- L..., de Ganshoren. Le p^qj-et 
en question contenait tout un attirail de 
cai*"ir.oleur. Dans su-n interrogatoire, L... 
avo^a." qu'il avait l'intention ce voler, te 
trouvant ^an-s ressources. II a été écroué. 

— r. ---
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Procès entre locataires et propriétaires 
en matière de loyers. Représentation en 
justice de paix. Arrangement de toutes af­
faires difficiles. 

Consultations (urïdlq jes. prix ; 2 francs 
Bureau de 9 à 7 h. 

— x — 
L'IVRESSE. — Dans la nuit de diman­

che à taacBj on trouva étendu d-̂  tout son 
long SUT la voie publique, dans la rue de la 
Banque, un individu d'une quarantaine 
d'années. Croyant à UM accident, on fit 
transporter le corps au emmissar ia t c-e po­
lice avec .toutes sortes de précautions. OIÏ 
constata ensuite qu'on avait affaire à un 
vulgaire poivrot, qui était ivre-mort. Il fal­
lait lui prodiguer des soins immédiats et 
on eut toutes les peines du mande à ie rap­
peler à 'Lui. Sen état inspire encore ces 
inquiétudes. C'e-st un nommé G. D..., habi­
tant rue de Schaerbeek. 

— x — 
UNE MAISON' EXPLOREE. — Urne 

maison de la rue de Men in a été visitée 
du haut en bas-par des cambrioleurs. Ceux-
ci n'ont pas trouvé d'autre butin à leur 
convenance que des pneus dérobés à un lo­
cataire, P. I... et des sacs vides et quel­
ques objets divers emportés au préjudice 
de R. H.. . Aucun indice n ' a été recueilli. 

Calebasse A V est la plae r. la mode. (4062) 
— X — 

LA MISERE/ — Hier, dans la matinée, 
une femme d'une quarantaine d'années, 
simplement vêtus, s'affaissa tout-à-coup en 
passant rue de Bériot. On voulut la relever, 
mais comme eile avait perdu connaissance 
on la porta au commissariat de police-, où 
elle reçut les soins d'un médecin. Ce, pra­
ticien trouva l'état de àa malheureuse telle­
ment grave qu'il la fit transportr à l'hô­
pital. Elle était arrivée l e jour même à 
pied de Tournai et n'avait pas mangé depuis 
deux jours... 

— x — 
UN ESCROC. — La police de Molen­

beek-Sa int-J<ean vient de transmettre dans 
toutes les directions le signalement d'un 
soi-disant D... Charles, représentant rie 
commerce, âgé de 21 ans, qui par des 
•moyens frauduleux est parvenu à se faire 
.livrer 100 caisses de savon, pour une valeur 
de 6.000 francs, par M. D.. . , fabricant, n » 
du Jardinier. 

— x — 
Pulssiez-voui n'en avoir jamais besoin, appient* 

à conduire, démonter, remonter uuo auto; faites-
vone inscrire JWX cours pratiques tle l'école des 
mécsnicienB-constructeuiB. 11, boulevard du Ré­
gent, Bruxellee. 

LE FEU. — Lundi, ves u heures du ma­
tin, un commencement d'incendie qui au­
rait pu avoir de graves conséquences sans 
la prompte intervention des secours, s'est 
déclaré dans une.anrexe des ateliers de M. 
Z..., fabricant de meubles, rue de Schaer­
beek, 48. Un ouvrier de la maison faisait 
fondre sur une quantité c e cire jaune dans 
de la benzine lorsque le feu prit à ce mé­
lange, qui fit explosion. L'ouvrier, légère­
ment brûlé, s'enfuit de la pièce et donna 
l 'alarme. Entnetemps, le liquide enflammé 
qui s'était répandu, avait communiqué Je feu 
à unie armoire à glace et à quelques autres 
objets. Les pompiers de la quatrième divi­
sion arrivèrent bientôt sur les lieux ; ils fu­
rent survis de près par ceux de la caserne 
et par le poste de la grand'garde. Au bout 
de quelques minutes, tout danger avait dis­
paru. 

L3 lait 
M.>xaienicnt contraints de fournir du lait 

à un taux raisonnable, certains marchands 
*ie la banlieue n'ont rien trouvé <_e mieux 
que do baptiser leur 'ait. Le tribunal cor-
rcjctioaine.l vient de prononcer ||e> peines 
suivantes à charge de : a) H.. . Félicie, mar­
chande de lait à Queue eu Bois, pour avoir 
additionné son lait de 50 p. c. d'eau 100 fr. 
d'antende ; b) B.. . Henri, de Jupille, 30 p.c. 
d'^au, 100 fr. d 'amende; c) ia femme S....' 
de Seraing, j o p. c. d'eau, iou f.-. d'amen­
de. L'épouse H.... de Sawe, pour avoir ven­
du du lait écrémé, S j^urs de pr^on e; 100 
francs d'amende. 

personn-go indélicat 
Un mécanicien frauçai-s du nom de P.... 

Louis, âgé de 21 ans, avait fait rrc ire à 
une jeune fille du nom de V... Juliette, 
dont >!e fiancé e.-t au front, qu'il pourrait 
faire parvenir à ce dernier une kt t re qu'elle 
lui confierait. Entré en possession de la 
lettre, il munaça la jeunette de ïa dénoncer 
si elle ne lui 'versait pas la somme de 10 fr. 
De ce fait, le bandit écope de 8 mois de 
prison. C'est t rop peu. 

Collision 
Hi-ir, vors to heures de rolevée", une col 

li-don est survenue rue Entre-deux-Pont:, 
entre une charrette de la glacière de la rue 
<!.-s Carmes et une roiture à bras conduite 
par la nommée L... Joséphine, domiciliée. 
rue de Jupille, à Bressou*. Ceue dernière 
a été renversée. Elle n'a pas été bV séc, 
m a i elle s: plaint de coutusions. 

Accident de voirie 
Le 5 courant, vers 5 heures de relevé*-, 

d'essieu d'un camion conduit par le nommé 
B.. . Jean-Louis, demeurant rue -de Visé, 
s \ s t rompu tsur la voie du tram, rue Gré­
try, à l 'angle de !a ruo Lïbitte. De ce faii, 
la circulation a été interrompue pendant 
25 minutes. 

Les maraudeurs 
La police a verbalisé à charge de B... 

: Louis, 12 ans, M... Henri, 10 ans, J.. . Lu-
' cie<n, u ans et B.. . Laurent, 13 ans, pour 
j maraudage de pommes de terre dans une 
j prairie appartenant ."i F . . . . fermier, Thier 
• de la Chartreuse, à Liég;. 

La Vie eo Province 
I (#*i\r*Cm*.eSl'K ini'rillti) 

CHARLEROI 
(D' notre correspondant particulier 

[ Le proôlame de ja répartition du beurre 
La question du beurre constitue un ces 

! plu» angoissants problèmes de notre alimen-
| tation et la population beige tout entière, 
! mais plus spécialement celle de nos centres 
I industriels, attend anxi-eusi-ment L-s résui-
1 tats des efforts déployée par Les Unions 

Professionnelles, dont ie but louable appa­
raît clairement aux yeux des moinb iniiks. 
Nous avons rcxposé oans notre journal, sous 
diverses rubriques, l'organisme t t Le but de 
ia Ligue ; nêanmo.ns, il nous parait inté­
ressant de publier un compte-ren-au ue l'as­
semblée généraie de ja Ligue, qui s : tst te­
nue ce dimanche 6 août, à Charleroi. 

Cette réunion avait pour objet de consul­
ter ies membres affiliés et de réunir k s 
votes émis sur les questions suivantes : 

i° Etes-vous partisan on mooopoLe de la 
vente avt-c achats organisés airecienient par 

î ies Unions Professionnelles et répartit.on 
• du beurre entre ses membres? 

.E.U ce cas, iik.6 marenancs devraient ver­
ser le montant des achats à l 'avance et se 
conformer strictement au règlement u'arclre 
intérieur relatif à la répartition M au clas­
sement des beurres. 

20 Ou bien êtes-vous partisan ou mono­
pole de la vente, mais en laissant la Sàberté 
d'achat aux marchands, avec engagement 
loxmei, toutefois, dc se conformer aux prix 
maxima? 

Les membres qui ne respecteraient pas 
Les i-ois et arrêtés sur lie commerce du beur­
re ou qui dépasseraient les ptrix maxima se­
raient impitoyab-ement exclus. 

30 Etes-vous, au contraire, ù 'avis, <.u 
égard aux circonstances présente»-, de lais­
ser pratiquer la vente du beurre par les Co­
mités de ravitaillement ou les intercommu­
nales? 

Disons tout de suite que ce référendum 
donna les résultats suivants pour les 363 
membres présents y ayant pris part : i,L 

question : yi ; T- question : 272 ; 3 e ques­
tion : o. 

M. île Président rappelle que les délégués 
qui avaient été appelés à deux reprises au 
liocal de la Fédération à Bruxelles, à l'ef­
fet de se prononcer sur la proposition qui 
était faite aux U. P. d'accepter le monopole 
du beurre sous ocirtaimes conditions, s'é­
taient vu contraints de décliner l 'une des 
clauses de cet arrtangement stipulant Ja 
mise en conserve pour il'hiver de 15, 10 et 
5 p. c. de la quantité de beurre qui aurait 
été réservée pour les besoins des membres 
de fia Ligue pendant les mois d'août, sep­
tembre et octobre, car cela aurait nécessité 
l'immobilisation de sommes énormes qu'il 
eut été difficile de se procurer. Lors tte-
la seconde réunion, cette clause foyant été 
abrogée, le Comité a discuté et ratifié les 
conditions d'acceptation relatives à La ré­
glementation du commerce des beurres eî 
exprimant le désir d 'y voir adjo.ndre ies 
modifications que nous énumérons diaprés : 

i° Les prix de vente du beurre par les 
détaïllbnts devraient être augmentés de fr. 
o. 10 par kik> afin de couvrir 1 ^ frais de 
transport du beurre du Heu de production 
au Heu de livraison. I'.s devaient dc<nc être 
fixés à fr. 5.65 maximum pour Le beurre non 
salé et >ans excès d'eau et à fr. 5.45 pour le 
beurre saié sans excès d'eau. 

20 II est indispensable de consacrer une 
marque de contrôle du beurre émanant de 
la Fédération ot réglée par elle ; une plus-
value de fr. 0.80 au kilo serait attribuée 
au beurre revêtu de cette marque de con­
trôle. La mesure que nous préconisons ici 
s'impose dans l'intérêt des laiteries; elle 
est urgente pour Ites sfauver de la ruine. 

30 II doit être entendu : a) que le produc­
teur vendant directieanent au consommateur 
pour son propre usage, ne sera jamais au­
torisé ni à dépasser les prix maxima offi­
ciels, ni à s'attribuer les fr. 0.40 reconnus 
aux marchands réguRlèrement établis et 

? peufis à exercer le commerce dn beurre ; b) 
qu'il ne pourra vendre son beurre que par 
«n kilo au plus à la fois. 

ï 40 Ero ce qui concerne les restrictkms à 
-? l'achat et à la vente du beurre prévues dans 

l'arrêt' ', ces restrictions devraient avo'r 
pour but : a) de n'autoriser 1rs ndmin.stra-
tionis o mraM<na!e- et 1 s établissements 
d'utilité publique iho>pi(es, hôj itaux, bu­
reaux de bienfaisance) à acheter du beurie 
d'rL'c.etne.it aa producteur, qu-.- si ce beurre 
-t destiné à être ri mis gratuitement aux in­
digents qui sonî à leur charge: bl «'.'obli­
ger le , coopérative; ds cons tnunatkm .t 
acheter leur beurre par l'intermédiaire de 'a 
Fédération ou tout au moins à s'entend;e 
avec elle à cet effet; ces coop'atives ne 
pourraient jamais vendre à d'autres pe.son-
Jies qu':i leurs membre-, et à dis. prix luti s 
que les prix officiels. 

Après avoir douné quelques explication^ 
au sujet ce l 'interprétation et de la haute 
portée des dispositions nouvelles qui entrent 
en vigueur depuis la promulgation de T'ar­
rête KIII Gouverneur-Général J-UT la régL6-
mentation du commerce de.- beurres. M. le 
Président insiste sur les modes ...'organisa­
tion du monopole de \ente et c mne ensuite 
lecture des mesures prises conceimam 
l'agréât.on des statuts cie ia Fédération Xa-
tto-nane des Unions Professionnelles ues 
Marchand:: -.t Producteurs d-' beurre. 

L'orateur prononce ensuite une a i l cution 
que nous nous faisons un plaisir de repro­
duire ci-après et que ratifia l'asscmbî-éc p;>r 
•rT unanimes applaudissements : 

« Par suite d'insistance, de persévérance, 
vous êtes ii r rivés à faire iecoiuiaiue à votre 
Uni-.n de^ prérogatives tiès importantes. G<LS 
prérogatives, vous avez le devoir de tes em-
p.oyer au bien-être général. Vous ne pou­
vez jamais oublccr que vous êtes l'intcumé-
diaire entre le producteur et ie consomma­
teur. Vous devez reconnaître que ce der­
nier a é.é tïOp souvent sacrifié, surtout de­
puis les événements maiiheureux quie QO.E 
traversons, il vous appartient, aujourd'hui, 
ik -ie protéger contre P exploitation de cer­
tains pioducteurs sans conscie.r-ce ; dans son 
intérêt .t dun* le vôtre, vou- devez resUur 
aux exigences des exploiteurs qui v -us ré-
clamt-n*. un prix supérieur à celui fixé, qui 
est amplement rémunérateur -pour le fro-
ituttïur, ct ne pas craindre de dénoncer aux 
autorités locales toutes les infiactions de 
nature à faire hauseci le prix ou diminuer 
'ia qualité. De votre côté, vous devez rai,n-
trer l'exemple de l'honnêteté e mmercialcj 
vous êtes tenus de délivrer le beurre dans 
les concilions prescrites et nie pas oublier 
que /«es consommateurs VJUS accordent une 
rémunération satisfaisante qui \ous oblige 
à les servir localement. P tu r l'hoiiia..ur de 
l 'Union, pour l 'honneur de vous mêr.es, 
nous espéruas que vous'vous rendrez dignes 
de 1 a î a veur qui vous es 1 aocordét et 
qu'ainsi nous stirous en droit d'en, deman­
der d'autres dans L'avenir. F. M. 

Wali»aW^ifla**1BrJaJ^^-^'A«gjJ»TrMl«^tf 

2. Virginie Brokcvelde. ta, 335; 3. MuuriM Fo -
qn-aortfl, id. 335; -t. Vu enfant d'un am de J o ^ : h 
E'bu'-j; 5. Franz Sanglot, Hf-motmin-gstanat, 8. 
à Lodvborg. 

B.ts e s : 1. iX.sede.tf D, Faeyde, U.rv*,imn* -
efcaat, S, Ledob;rff; 2. Jeau» Ka.,;c.eyu. j£ iS; 
». G.ntiL van der H-ûgen, H u n d c ^ .ie*u n-
«aR 1U2; 4. August Cntu\<&, lint fi m i r t i M l . 
325; 5. Joseph v.in Je Kerkhove, G-jnb.u^ge; G. 
Loui e Fonquftort, Gontnxkatraai, 835; 7. M. mis 
rile Walyu,liuiim,.1gcu;sclie.(ouwiig, l[)ô H.&uzti .-
no Bknkurt, :d. 101; 'J. Mario Chuiiu*., id. 119; 
10. Ootildo Dv-atyu, id. 110; 11. .l.lian.a. Bur au] 
îd. 113: 12. Vw der Nest, etcinirier à M*.iit-jb.-kv; 
13. Do J.>:i.ge, J ;. id.; i4. D.j.Kin , m.i<ta--ûiier À 
Ali ii- boks. 

R.t.ii .qu'au lluud-, ig.m^h*.. et^eweg. 3.' ma* tm 
.'iu eu. plus ou moins grawmoM 'OfkmiropgV». 

L'aiMque aérânne a éié i-xéevUe en riuk&on 
<i« ia neutralité nét-rlan<lai>e. 

Les por^min s RI i vant g om éié VICC.UK.»> d. 
t'attaque aérienne effectuée contro We V;<M i>- ."1 
iniDct 1916 : 

' lue : Emile lYm-i, Basse-Fkuidn\ s»vt. 11.. 
n. îti. 

lïi.^é.-»: Julien .̂ . Ù-, rue Jt Menin, lit; N-.L.I 
li« Uegra-tc, ;ù. I; L-id^ro lïocinii.ig. mo ..c- Bou -
bnxq, 3); ictuvo Colette T>nuuontiann, tié. K n-u. 

i bauiièiv; Kmiiic Laha^e. rno •.« s Pigto..*. t.. : 
\ Henri Laiieae. seet. n. 11. 
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DANS LE HAINAUÏ 
(i>v nul» tâ-nws-xjatjaHi pa.-ticu.J-ir; 

Faits ei méfaits 
— L'n négociant ete Houdcug M; IOUII.UU 

.-i \ j i m r e a ILaiue aa,int-L'io.iie, lut lam-
|u;nté ii LI i>a,* îirjje â niveau dt.- Ji,ru**j |)ar 
laie locado tcw du charboimage. Le iY--
gociant lu.it blessé ct la vuûine détruite. 

— LYi violent intetndie a détruit les ini-
poitanttà luagajsiiis de la firme Dtsit-é D.is-
cuuvijllo, ûe Liiniiète.*. Les i*e,ies striit ini-
ponaijics. 

— Uu mineui de l-'iaïueries, Ailrcd Au 
Yré, u été tué au Uia ibui inage du ii^-i, à 
Pâ tu rages . 

— Uu autre iitiiieur du nom ue Juit.-, 
iîaru-n. de jBkiton, a été ée-iasé a u Cliar-
i-uiniage -a'Haut-rage. 

— A Binche, passant past la rue de la 
stat ion, .près de la demeure de ses parente, 
lo peti. Charles Lebrun, âgé do i ar..*, ti 
été écrasé par le t r a m du Centre. 

— L" inouïe accident n'est produit éjfa-
ienîtont à Asquillies. 

— Lu antre enfant, Ar thur V;ui Lune, 
il:- -\Liri-ina' '•-. inl>a tbins ', i S.-ji-b-v ot 
-. y îtoya. 

— A t Jouroellt-, c'est um jeune pêru île 
l'jjniille du L'ï ans. Lmile Allard, de Gas-
.-.n::s, ijui s'est noj-nf en se baigUJlt drui» 
Je :.;jiiul ile JLâiu\iiJ,r,s. 

— Les to ieurs de. lils télépltoniques du 
Ct ntri: Ont été arrêtés p a r la police lie 
Curnie-ivr/au motueui où ils allaient opé-
.(••- SUT la iigne de l'razeguies. 

TOURNAI 
(Dt, ojtttjra corriaspandant parttcuJie; 

Promenades scolaires 
Le CoraiJc des dîners ecolairue a déc.dé 

d'offrir pendant îles vacances mi goûter à 
la campagne à 500 enfants chaque jour, à 
dater du y courant. Les enfants terorn di-
vieés en 2 groupjrs d'environ 250. L-vs g;m-
ters auront lieu ù 5 heures al.ern ..tivem nt 
à lvain, à ia cantine scolaire et à Orcq. dans 
la propriété dc M. Aug. Crombez. 

] . VERVIERS 
(l>e notre coirrefijpondûni, j»ar*..ioulier) 

/tu ravltftuiêmènt 
î Les îuagasiiiiis seront termes le mardi 
. 15 août a 1 occasion des l'êtes de 1 Assotup-
! tion. l e s rartesipoptiin-t les n. N?51 à'iOt'iKJ 
î ,-ippei.ees ce jour-Ja, détroit.', se pcése-nter 
I 1 marne suit : 
' S. 8751 à 'JoClO, lundi 14 août; 9001 à 
: ',r.:',o, mercredi 10 août; y & l à !).*>00, jeu-
i (,.i li' iiotit; 9501 à 9750, \e.ndTC<Li 18 août, 
j do -i à 5 -heures; 'J751 à MKliK), satiiedi W 
\ août, de ô à 6 heures. 

A part ir du lundi 14 a u samedi 20 août, 
j ou procédera à la vemte de beurre à ' fr. 
, 2.50 la livre (1 livre par personne). 

Mont-de-Piété 
Le mercredi il août 1910, à 8 h. 1/2 du) 

' matin, aura lieu la vente publique de tous 
- les gages pris à terme jusqu'au 8 octobre 

i!ll:Y 

ANVERS 
iDu ..ow\> oorniipondEnc llèltùalicr] 

La vie t i icâtra.e 
| Depuis la fermeture du Théàl ro l-'ia-
j mand ei d e l a Scala, la vie théâtrale se 
! concentre au Palatinnit, qui continue, mal-
' gre le beau teni-p-., à attirer ta l'ouïe. 
î Samedi nous avons assisté à la pre-
' iirière de « Mijn Baby », mue excellente 
j adaiptosùon do « M011 liébà », le célèbre 
; vamieville jtméricaiu qui fut interprété il 
i v a quelques années à Bruxelles e t ici, 
'•• par Max Uearly. Le rôle tle ce dernier a 
. étt repris att Pa la t ina t pa r 'loôntje Jans-
î sens, le premier coinique d u Théâtre de 
! Gand ; secondé par .\fme Rézy Denis et la 
I Lonne troupe du théànre de lu rue Carnot, 
' i! a mené <• Mijn Baiby » à la victoire. 
( C ' a été un gros, un très gros succès. 

Vols de cuivre 
' Au préjudice de M. Jacques P. . . , ave-
i nue de l 'Eglantier, on*a volé plusieurs ro-
j tiriets en cuivre. 
"; — La poignée do la p o n e et la boiie 
: aux lettres en eoivTe de la maison por tant 
S le n. 21 de 1*avenue des Petits Coqs, ont 
I été enlevées la nuit dernière. 

Vol à l'église 
Mme M.... demeurant chati.ssée de Ma-

i limés, a été délestée, pendant qu'elle se 
' trouvait à l*égli=e Saint-Ignace. Courte 
' -ue Neuve, de sa sacoche en cuir noir con-
' .-.ita-nt une quinzaine de francs, un S e r » 
i ficat d'identité et d 'autres nienus objets. 

G A N D 
Attaque aérienne . 

L'attaque aérienne entreprise, lo 2 août 1916, \mi i 
14 avions anglais joontoe la vjlje do Gcnd, et Va I 
faubonngs, a fait ks victimee euiTanites : 

Tuée : 1. Engônie Lippenç, Gontrod'straat, 8B9; 

T H E A T R E DE LA BOURSE : Bruxel­
les IQI6. 

Qui donc a dit que la « Revue 11 au théâ­
tre a termine sa carrière et que l'opérette, 
ia vieille opérette des fatniiles, lui dame­
rait le pion, enterrant a tout jamai-s ce 
« genre », né à une époque où les habitué* 
du théâtre, blasés et saturés du vieux ré­
pertoire, exlg. aient à tout prix uu 11 rajeu-
nissem.nl des cadres ... Il suffit, pour se 
convaincre ce la vitalité toujours nouvelle 
d'une d bonne revue >,, de prendre s.ai fau­
teuil ;iu u Théâtre de .a Bourse " et d 'y 
assister au défilé chatoyant, spirituel et en­
traînant des *cèncs tour à tour hilarantes 
ou fanta-jqu:s qui cempo*ent ce divertissant 
spectacle. On y acquerra ia conviction que 
la « Revue », pourvu qu'elle soit bonne, rctj-
te le spectacle lie mieux goûJé des Bruxel­
lois ct que c'est encore là et rien que. Yi 
qu'i l y a possibilué de cotideusJCr et are sa-
i.Yfaire tous les goûts, quelque bizarres uu 
disparates qu'ils puissent être. 

A ce point ue ,*ue, « Bruxelles îgto » peut 
aisément aonner satisfaction aux plus diffi­
ciles, .es auteur*, ayant réussi a laire évo­
luer eux le plateau toutes -es variétés de 
scènes généralement requises, depuis Qtl.c 
qui met aux pii^ea res « glanas » comiques 
ju*qu à celle qui DOUS ta.it découvrir la pe­
tite lieur oieue uu sentiment et HOJIS prouve 
à celte uccasjun qe noue sommes enec.e t t 
toujours meil.euis que nous-mêmes. Li ces 
deux g-.ures, nettement opposés, ^oat reliés 
entre eux par des prouesses clioregrapni-
qaeo, par ces défiles auujicieusemcnt IU-
nan,bule.-queo u par cetie conn . bumetur et 
cet esprit de ter .eu dont le secret est de­
puis iongtc-nip3 aux mains 0. MM. Maurice 
Saey .t Char.es Dcsbunoiets, les- heu.ejx 
au.euis de cet.e amusanie rajjodanaiée de 
trois heures a travers les méandies du tou­
jours curieux Bruxelles. 

L serait ardu ou tout au mo.n* o.^eux 
de c.rer ici, par le menu, toates ies s.eue* 
qui mentent une ati^nâcm spéciale, i ..mes 
e-u presque ont uu merate el ia suppression 
de= qae.queo petit* accrocs qui caractériôent 
les u premières >,, menant- toute chose à =a 
p.ace, leur aomiera .. toutto ce roui spécial 
et réjouissant qui nait de leur success.011 
minteirompue. Ln passant, je cjicrai néan-
mvtns au nasard du souvenir, ;a scène ces 
chom,. urs, très originaiemeut présentée i-ar 
iet> eom,ques ne .a maison, Devère en lèie ; 
Les Levrie-rs, La Lanière, Les Statues, qui, 
suivant l 'usage, ont quitté leur soolie pour 
conter au public leurs coiéances, rionneni 
.foccasion u'ane s.tuatijin ..^s ^wio_.ar.;e 
se traduisant par le « Chani des E t u d i a n t » 
dans la coulisse ; te Petit Pauvre synthé­
tisé par ia petite Yvonne et donnant pré­
texte a un joli coup.et sur u Ja Charité », 
chanté à ravir par Mme Delpy. Yienneiu 
ensuite « Les Ménestrels » (Méry, Daisy, 
Devère et Marthony ; ies Mouiii.s tDevè.e 
ei iPétinckx) ; Les Ligue* btraie-giques, doiu 
les coupiets sont uétàillés avec uite finesse 
de diction ct un charme tout particulier 
par Mme Deipy ; Le Tour dc ilCigique (B,tx-
tal, Rittclie, Méry et Char.ei) ; ies Saints, 
descendus du Paradis avec m.ôsion d'ache­
ter du riz et qui se font « rouler » par nos 
bons accapareurs et d'autres, trop nombreu­
ses à détailler. ; 

Les ballets, délicieusement composés et 
bien régies, ont eu leur granc.e part du suc­
cès ; le fou-rire est ailé au « Défilé des 
Géants », qui, non conjents de déambuler 
sur la scène,.ont fait dans ia salle une pro- j 
rjQicnade aussi burlesque qu'accidentée, sui- : 
vis imperturbab.ement dans leurra pérégri­
nations par le cheval Bayart, u;re Taraeque 
et une vache apocalyptique. 

Les costumes, s'ils manquant parfois de 
caractère, sont néanmoins pimpants, frais et 
jo l is ; ils sont "d'un bei ensemble et font 
plaisir à l'œil lorsqu'ils sont exactement 
dans la note, comme dans lie Divertisse­
ment Espagnol, ballet très émouvant, mais 
qui ne paraissait pas encore définitivement 
réglé. 

En résumé, l 'interprétation de ti Bruxel­
les 1916 » a été parfaite, menée d 'un bout 
à l 'autre par une commère très biem en pûa-
ce, quoique transfuge du sévère opéra, Mme 
Pascalys, et par un compère très sympathi­
que, M. Henry White, aidés par toute une 
pléiade d'artistes de renom, dont nous vou­
drions citer et remarquer le talent et dont 
nous ne pourrons, pour aujourd'hui du 
moine, qu'énumérer les noms, qui sont pour 
la plupart, du reste, synonymes de succès : 
Mmes Deipv, Plétinckx, Georgette Méry, 
Daisy Grâce, Sulzy, Lamarque, la petite 
Yvonne, et au corps de bai iet, Mmes R*j>*}> 
Médec Betsy, Lia Mirande, Vinom, God-
dens, Meyssens. Du côté des hommes, MM 
Devère, Bertal, Nélès, Charlet, Lambrtî . 
Rittche, Dupret, Wilk, Sherky, Delau. __^.. 

La musiqee arrangée par M. Bastin et 
orchestrée par M. Lambou, est vivante et 
d'un rythme^plaisant, tel qu'il 6i*:d à une 
revue. ' 

Nul doute que de longues soirées marque 
ront lc franc succès de ce spectac".*, ce qui 
épargnera aux heureux directeurs du Théâ­
tre de la Bourse d'avoir à 6e préoccuper 
avant longtemps de leur programme d'hive". 

Max Florian. 
* 

BOIS-SA.CRE : Cassons du sucre (Renrae). 
La nouvelle revue représentée samedi soir 

au Bois-Sacré devant une salis comble a 
été fl'occasion d'un grand et légitime succès 
pour ses auteurs, MM. De Man et Rado et 
pour ses interprètes. La scène du Bois-Sa­
cré ne m. prête pas au déploiement de bal­
lets et défilés, qui sont un den charmes 
des revues â grand spectacle: ici, c'est 'par 
l'esprit seul qu'une revue peut "plaire. En 
disant donc que « Cassons du sucre » a 
triomphé sur toute la ligne, nous résumons 

tous les éloges qu'on jpeut adresser à ses 
auteuis. Le prologue et le» deux actes sont 
bien venus : le premier aacte, notamment, 
est un véritable feu-roulant de jeux de mots 
iqueique~-uns assez salé*) ef de t ra i t^d 'e - -
prit qui déchainent le r i r e : la s cèH de 
l 'augmentation du cuir et des étoffes, enle­
vée par MM. Willy et Sirney, a été bi,sa.*v 
et la 6cène des chômeurs,' où Mma^-jj^adia 
d'Angély est césopiiante, a terminé cet acte 
*ur une unipéte d'éclats de rire. Le oc-uxiè-
me acle ne le cède en rien au premier, le 
eioti en est -'a scène du ' goûteur d'huiles >», 
qui se termine par la danse de M. Willy 
et dc ses six nègres : encore une scèiv. qui 
•1 été bissée, bien que les six nègres ( ?, pa­
russent quelque jeu fatigué*. De l'interpré­
tation, i, faut cYer, outre M. Willy, déjà 
nommé et qui a conquis haut la main se--
gaions de premier comique de revue, outre 
Mm.. Xadia d'Angély dont le talent se prête 
a toutes Iles exigences.. Mme Luce de Vigny 
ei M. Mylo, une commère et un compère 
impeccables, aussi agréables à voir qu'à en­

tendre, la petite Germaine, aus*i charmante 
en iJaimmc de terre nouvelle qu'.tn gossa* lié-
goi*, Mmes Jihem, Pradal e. Jeannyx, tri--
de jolie* femm. s qui à l'occasion savent 
- 'eniaidir comme il convient (un bon point 
â ia u torjntaliue „ du prologue) e; MM. 
Samson, Dorcvy, Yermy, Sirney, Barthy. ex-
ce'lLints dans leurs différents rôles. 

Une mention spéciale pour la mise en 
scène tiès soignée de MM. Willy et pziur 
les danses du 1 et du I I , parfaitement ré­
glée* ; une mention aussi ixnir les très jo&s 
décors de M. Yenneir. Quant au petit or­
chestre de M. De Meule-nacre, ii a inter­
prété avec brio une *érie d'airs patirulière-
ment bien choisis. Je crois que l'on cassera 
du sucre pendant pas mal de temps au 
Boi6-Sacré. Charles Desbomtels. 

« R U X E L l . e s - K E R M E S S E , pile d^ 
Pierres, 19.— Sp.-etae.la varié, 1,500 places 
Kiurée libres. Tons tes vendredis, non 
veaux début*. (3155) 

Les Sports 
JCU OE BALLE 

Résultats divers 
A Schatrlieek. - t'-ott̂  I. is, L '•}'i..p«ii-ii.quc- Aio.;-

tiifuon u connu U; JMICC£-S : beaucoup ..le morud-n 
Hi tmuvait au bulUxiiomt) ù-. ia rc-- Sivpjheuon 
JK*UI' iis-uster î -mnii-i-lie aptôs-nidi à Lt '.BYcoinn: 
mibii .-a* pioJ p u iVxc.-llcut yliiaaîhrope eu lé 
îuifk'c Ji- la Ciii6.e dis M:ri:W'j5. J a victoire final*.1 

t̂ ai jxvcuuti ù L'équipe d I.\o!k-s, qui a iu*-rv«.-:l-
U'tu:cmûiit joué. Lt;-j> (<ip;iins ii«. Lemaîijv ont pi-- u-
\\. une ftn'6 d'e plus quo lo vieux dicton <*t vrai : 
« CoiuM-ge c! |Tr=cT<'ranc.- vxna-ci à 'ou. Je 
tout >. Ils ont enfin iermsî-é «tto maudît» guigu* 
qui Lu> adwliladu ;iu dvbuî. d. la saison, :tutivi nl-
ionsnous voir ct.ti-o rartie acoumuJbf 1* t*jcdr 
dans IGL. l;itit.s J"ut-uix;>. P*--i3onue uc su:, phuadra, 
tjjtr tille uit funuOc dV-xĉ -lvutu; éiémentâ ei qui 
méritcni. Je : Outwir, mairie la t;;\lie qu'ils on; 
cemmiau vis-à-vis du Pei-.tc Club ii'Ett-*rb.'.k, dd.11 

il no faut j-ùus leur u-nir rigueur. Il u'v^t tl yr.aid 
j.e(héqu; ne môritc miséricorde: -ont-t'ii.ons-iîou 
donc de let voir jouer ù iâ balle et de ivs appla-a-
dir en oubliant le pa-^é. Et nout. le3 f.:iiritoii-
nd i>our Jour lx..le vicioiiv : en irifligeaot en àé 
cision une t espagnole » soiffnéxï n l'eqnipo de 
It-beeq, ils an-t mis à leur actif nue ix-.:--fc<rm..'Li>-
j>'U ordinaire. Le Sablon a été battu deux. fo:s : 
l'tqaipo paraît bien fatigué.' en <e ni'.nnent. IL-
suitat- : lre hliic : Ixelk* (I>t.m.iï-r«., Di4a*:ieux. 
Pl. et A11I1. VanuÏL-uweahuy*, Domotiocau) bat 
Bruxeilles-Sabion (Rodtaigc, Méganok, DegoesT. 
Qaudbor et Vandenbroeok) par 7 jeux 36 quin-ze 
ù 4 jeux 29 quâuie. — 2o lutte : BebeoQ (IL je, 
Vertoek, Pckanotte, DaicLnne ei I>arthok>:r.à! bat 
Ci-uxL-liert*Sablon par T j-ux 33 quinze à 3 jeux 
22 quunzo. — Déci-ioa : Ixelles bat Rebeoq pAi 
B ieux ^2 qumzo à 0 j^u J2 quinze. Tous ke vaJn-
• ; »-ui3 eont à u-lio.ter. Barikune 6'eSt sieaiûé une 
f«is uu plus ptir sa pui^-an-to livrée. Ga-w-hei- H 
['hft«é (k-as bttLlfla oaLnu uvuo une ran- pue-aiKe. 

A Anderlecht. La pr_mièdo i,urnéw du cc-n-
couis de la Polo.c Axiderieofatoûse a été gâtée par 
le forfait de l'équipe d'Alost-. Cefai-oj ét-ait. d^cii-
leiiiTs prévu depuis quelques jour.-. Î -s Alo>-tois ont 
*.t«j i\.-mp.acés au pit-d levé par uni. équipe misto 
foimée de joueurs des environs. Si-igm.fi (De.iiajlx--
P..ti;rnottc.') cet anivô m décision avec Cureghem 
;Br6ban). LUS Wailane ont bsîUammesii piça» 
par H ieux à 2. IU voi dominé eoaaetmniipcBit 'a 
Battuabion, a? montrant .Û belle fonu*j ei jouant 
avee uuu conviction doaï ii faut iui.c montioaï. 
Nom au-robD donc L plalsi: «le voir io- liomme. 
do PnUinlUe uni* la finnle du i oncoura .n ques­
tion. 

Forest. — Lion Rouge. fc'maùv ÙJ COLUCOUV̂  U»; 
2«-' catégorie. — Kombrv'ux public et beilis «tttteb. 
lie iuito : Kookolberg (C^utro) 7 j ux î>l quinze 
Uit Btuxelieà-Alliés 1 jeu 17 quinze. — 2v lutte : 
li.-uxeiieî>CnaieiIe 3 j . ux 22 quinse, IxeU.s'Bras-
rèorie 7 joux 31 quinze. — 3o lui te : l>rux--iiee-Oh,a-
p<.-lle 7 jeux 2S quinze, BruxeBce-.àâa#fl 0 jeu i) 
quilUBO. - 4e lutte : Kockc'bôrg ;Contie) 10 jeux 
•Hi quinze, Ix.slles-Bi'iu B.Tio 3 jtux 29 qiunzc. 

ltT prix, Kookol:b*a,g-G\nt-re; H2 pràx, IxjeiL.-
Biaaserie ; 80 p:ix, Bru-xoftoCtmpeHe; 4e p ix, 
B-uivlles-Allié.--. 

Aut-ârghem. — 8e journée du < on. ours. — lm 
lutte : Ixvlles-Véïérf.ns 7 jeux, Atidfcwg-hem- 2 joux; 
&> luttt: Pelote ilu Dur «Kkuairt) 7 jeux, Poloie 
de i'Ysw 1 jou. -r- fo iut-to : Pelote du Dr.c 
(Oilmaiii) J0 je: x, Ixolle-Véïérane 8 jeux. 

Les luttes annoncées 
A Laeken (Parvis Saint-Roch). — Lt Paume 

Lackenoise, doyenne do nos ^oo!é'fe de pêlcte, a 
orgiiniâ-é doux journées do luUcs au biTod^ôme 
du Parvis Saint-Roch. La première aura lieu 
aujourd'hui. Xous verrons aux prises h>*~ fa<.neu-
s;s é<jiùpos de Soixnks (Detijal e-Pr.temottJ, dox-i 
la îéputation t^t si grande dans la '-apit-Vc, dé 
MaMbe-le&-EcauBdwe (BoesflBfta-îioiiHôii.), la 
fameuse i>h.ilango. du Contre dont les Enocte ont 
consacré la renOiuméo et Cureghem (Btébart-
Stoou.), dont la forme ndTiolle perm-t los meil 
louies 'eRpâMDCOS. Tout te monde butant »J t'-on-
nora lendez-vous au Parvi», :e lalâodrcan- i;éal 
I>our dv- ren<on T-YS eu si importantes! 

A Ixelles (Place Saint*>Cr0jx). — Des lutte-
«»nt anneni?ées. p*ace Sïu te-Croix entio Ixclïes 
{Lemaitrc-Delaiieux), îe Sablon tïtr-lange e:- Alost 
(Do Groot). Il est i/ro!xiblo que cette diamdère 
équipe sora rempl-»̂ é>o : elle a déjà dû Kléc'nrer 
forfait dim-moh.. pour lo t urnoi ii'A"iidtrlYchi.. 

A Laeken (Saint-Roch). — La pr mièm journée 
du ei,n^-ours do Boeoodc simple organi é \-a 'a 
Paume Loc-kenois. a donné le*- rêffliltftta f: .iv--n.-6 : 
lro lutte : An'ère lit tMchl.l ) bat Sablon (An-
c:aux) Jpar 7 j ux ."6 qrinz? ^ r, jeux î*2 t\ifiiz-. 
— 2; lotte : Ctifïgb m (Co.jpin) ont SaK'-u *An-
eiaux) p.ir 7 j.-ux 36 q;nriz-. poar 6 jeux 40 qniqfee. 
— Déendon : Capc.ch.m b^: AndV^erht par H j i \ 
(l quinze à 7 jeux 16 quinze. 

A E^Urbeek. - I^i Pelote du Biok organise le» 
13, 15, 20 et 27 n* û (dô:iï-ioii ie 3 Kpfembfo), 
un grand concours dc chtirite^oii prof.t dee or-
pheiins Jo la gwTre ci; la commune d Etterbeek 
entre seize paotta do * jimio B » (troisième) (non 
ivnfo!«ées). LVmjeu de re concours est er-netituô 
j:ar une b&Ue coupe et vingt médSûlles. .Mise : 
fr. 2(S0 par équipe cnyigée. 

A Htltnbeek. - La Pelote Rubns 508, ivo des 
4 Vents, organte un concours de &:• cfltéscre 
non fédérée, pour U* dinu;«ch-« 13, 2> Û 27 août. 
Gronde décision le dimanche 3 (uptomb e, à 2 h. 
Droit d'mscription, fr. 2.C0; 1? fra's de balte» k 
1 fr. par lutto et par parie.. 

A Ett;rbt:k. - Ôn t-onoûura de 4e catégorie (non 
renforcée) t-ntro 16 parties, ' » dispute»'loi di­
manche 13-15 (A-eompt'on), 20 ct 27 aoûi,. Dxi-
fdon le 3 septembre. 

Le* insciii>tiony pont ce coaeont* re:ont r;^uc* 
dès co jour chez M. Ve^te^Aen, BïÔBeric ( l a ^ l â ' 
t**u dte Lintbout, 102, nw Linthoot, Etterteek. 

CONCOURS OE BILLARD-BOWLING 
.On a pite'édé; -fliraauA* «>à\ *n» ,fl" J 6 * 1 ™ 

salle des c itfAtcîics1» déi»rtdftnb des « &-«ks (B> 
rioux . , boulevard du Nord, à b ffsHiteinn. des 
prix attaibués aux TOÎnqirm^ du con^oia^ de *%l-
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LK MESSAGER OE BRUXELLES 

l ij-d-bofflûiè urgiinisé par un Co;uité ihoiai i*amï 
laelientèfe de cot étadjliasoment. Lo triomphal suc­
cès Tcmpo.k' par c*' cou'ôurs. q i i ;i «iuni 29,000 
mise-, à 2.» centimes, a permis d*:- récolte* au 
profil du eorcie « Aidons ie* Muâlô-s » h, co­
quette somme do .>,300 francs. Ce résultat, q •• 
truite autre- mar/ifesùition sportive nu. atteint à co 
jour, fait g:and l-0:ineur aux organiseur»: , dont 
ie dévouement te prodigue fcons fatigue ,*u ]/ro/it 
des touchan-tea \ï<lini.6 d* lu guerro. Citons h 
ce propos et sans i io - -^ r leur mo-ie-tio les quel­
ques pionniers qi.i onr mené -à bk-n cette bella 
entre-prise 3e ciiarité et ïoimons lauir nom en 
exemple à ceux qui pourraient 'Ians un autre do-
niaine a/tteiiwire à un lé-u-.'tat aualosue, mais qui 
préfèrent se vouer à l'inertie,, coupable à cette 
époque, oiï l\nt:'aid,>. ct le secours nimuol- doi­
vent- être à l'ordure du jour. Nommons donc *MM. 
Denis, Blauwa rt, Médex, De Htien, Plateau, Fran­
çois, Bertrand, Délai» nne vi tant d'autres qui pur 
Ifur cotleboiufeicn plus elTaeée, mais tout c-CËcrot» 
quand même, ont contribué an =uoces final. JI. 
Grrootaere est à citer paim. ceux-ci. 

Le- Comité orgomisatonr avait tenu à entouxei' 
i* rc-mi^o dos prix aux vainqueurs de quelque eo-
lensnté. Oo fut un gros sucres et le souvenir (ie 
cotte réunion unique -restera loagk-mp-f gravé dan^ 
L'esprit des spec-tat'. u rs privilégiés. M. BLiuw;.. r t 
pari» au nom du Grin-ité oiganfeateur, dont il o-.t 
président et communiqua avec ec* r, merci uiuit1". 
ic* ifeuïtEits obtenu*. 

M. Van don Notelnoie, président du Cercle « Ai­
dons-les .» en une allocution émouvante, î t m r . i a 
le* vftiouTL-ux membres du Comité et s'ôtfiie«a 
coût spécialement à M. Glorieux, auquel il ivmit 
an nom de son c-jnole imo magnifique pkqne t te 
de bronze à titre de souvenir, et à M. Méxk-r, ]e 
•synrpfithique et dévoué gérant des Salles Glorieux, 
quà eut sa part méritéo d'éloges et de i<emercx--
roettte. Son discours fut 1res applaudi ot ce lui 
Alors au tour de M. Bnyl, éch-vin dc ia commune 
d'Ixelles. à pieudre la l a r o L . Oa connaît l'as-
d«rio sympathie de M. liuyl iwmr toutes k s œu­
vré* qui ressortiEBent. à ia chari té; cette foiti en-
rorc l 'émiocni édilo put exalter à loi-sir Jes £r.m-
de* forces vitales bV notre époque et son c-polo-
gie do nos braves fit couler bien des larmes et te-
mua profondément nc* fibre, les plu- intime*:. k n -
iat la réplique lui fut donnée par l 'un de* bravos 
mutiles qui assistaient on délégation à oette belle 
rôunûon et chacun put admirer, malgré i* K*-
bricté de son iangag-, la belle dignité qui ûnatl-
last les pardbcfi de- ec brave. 

Après que l'on eut procédé à la distribution (Us 
prix et médailles, les assistants eurent en plus >!e 
K-gal d 'un concert intime, dont le programme éta-
boré à la bâtOj n 'en uossâMt pas moius î c i t e 
les qualités requises. 

Se- firent entendre, pour la plus grande joio du 
publie : Miie Gellie, qui obtint un gros ^u:eès 
dans d'air dte lia Coupe du roi de Thuiié, qu'elle 
chanta à ravir ; M. BlamvaeJt, dont îe bel oigai.e 
ck* baryton-léger cueillit x-.iae la sympathie dit 
pubic ; ^f. Vain <k-n Notelaeie lils, un ténor qui 
promet beaucoup; M. Lieutenant, amateur de ta­
lent, M. Maurice Ifo teintais , comique irrésistible 
égalé en cela par JL Loul atd, fantaisiste averti 
ot pour finir i i . L i e n François, danseur exoen'iTi-
que, d 'une ra ie i^uplesse et d 'une sûreté Ue mé­
tier comjvarabie à celle de nos meilleurs profes-
aicmnels. Le pi-ano fut tenu, toute la soinie, avec 
beaucoup de virtuosité, p u M- Eugène Dénia. 

De* fleurs et de la joie récompensèrent tenis 
les participants. 

Aujourd'hui, i 4 h-, cources dt lavrier» au Ky-
nodr«ms de ForMt. 

ATHLETISME 
Les Grands Prix de Bruxelles 

Vo i*. lea réïiiftats des épreuves : 
100 yards ha-tjJdioa*p. — F i n a l e : 1. Sritt-.deier 

(E. S. C.J, en 10 sec.; ± Adelson (U. S. G.), à 1 
poitrine; 3. Stroobants (E. S. C.) ; 4. M. Veieé 
{S. C : A.) . 

Et. Saut en langueur. - 1. Dejoie | E . S. C ) , 
û m. 17; 2. ' V.anderwinden (E . S. C.J. U m. 07; 
:.;. Diagie (U. S. G.), o m. 79. 

L500 mètres scratch. — L Domv (S . C. A.), t u 
4 m. 28 s. 1/5; 2. IleHebaut (O. ri. ri.), à :> mè­
tres; â. Gta-sen (D. C. B.) . 

riaut en hauteur. — 1. De-joie ( E . ri. C.). 1 m.65; 
S. Yanderwmden (E . ti. C ) , 1 m. 60; S. i l d b -
ehaik (U. S. G.) et Jimmy (U. à . G.), \ m. 50. 

riaut à la perche. — 1. Dojoie (E . S. C.J.S m â > ; 
2. Fowïer (E. S. C ) , 2 m. 70. 

Chall tnge t*e l'Espoâr : 80-1 mètres par equdj.es 
de iî hommes. — 1. Morren (E!. S. C.J, eu 2 m. 

•6 a. 1/5; 2. I)o Grnhy (K. C. H.), à 2 mètres; 
:Î. Baanenx (E . S. C ) . 

Qifliseement par équipées : 1. Excelsior S. C , 8 
poims; 2. Racing C. B., lîî points; 3. U. A. B., 
24 points. 

Challenge des Orphelins de la guérie (102 m. 
par équipes de deux hommes). — 1. Jacquemin 
(E. S. C.), en 64 P . ; 2. Denda-uw, à 2 métros; B. 
Hiernaux (E. C. B.) ; 4. Dréan ifi. C. B.) ; 5. 
Willems (C. S. S.). 

Chj.-Lle.Dige du Merlo (3,000 mètfes par équipes 
de S hommes). — 1. Van Campenhout ' D . O. B.) . 
en 9 m. 19 s. 3/5; 2. Theys (C. S. B.Ï, h .50 m-V 
ires; S. Véri (Û. ri. G.) : 4. Vanderhoyden (U*. 
S. G.). 

Classement par clubs. — 1. Union Suint-GilJr>i-
BB, 12 points; 2. Cencie des Sports, 20 peints ; 8. 
C- A. B., 06 p. 

90 mètres haies handicap. — Finale. — 1. 
V^nderwinden ( E . ri. C ) , en J3 s. &'ô; 2. Dejoie 
(E. S. C.), à 1 mfetre; 3. M. Versé. 

1,000 mènes scolaiies. — 1. Theys (C. S. B.) . 
en 2 ra. 56 s. 1/5; 2. Loup (E . &'. C ) , à 3 mè-
tivs; 3. Leouy (C. S. B . ) ; 4. William (D. C. 
B.); 5. Levacq (C. S. S.). 

Challenge Parentani (2,025 mettes, reliai quatre 
homme=). — 1. Union Saint-Giloiee (Jrmmy. 
Andté. Cordemans, Stuyok) en 6 m. 4 s. 

CYCLISME 
La réunion des « Gais Lurons » 

Il y avait beaucotup do monde a a Karievold di­
manche rour aesistan à la réunion sensatiomndile 
organisée par ks c Gais Luions ». L a recette aura 
dû &ke fructueuse. Voici les résultats dé'fc.ililé^ 
dos divei>ei épperuves : 

Critérium dts juruiors. • Finale. - 2 kilomùtit». 
— 1 .Vemimmen; 2. .\Ieuft"en^; o. B u r ^ n i t e ; l. 
Kindonmans; 5. Yan Copp^nole; li. Garn.ment . 

Gtand Prix du îa Charité, vitesse. — 1,200 mè­
tres. — l i e série : L Jean Loukj,; 2. Van Inget-
ghem, à îy'2 longueur; 3. Vincke; 4. Dvgr-e.'. L . s 
200 m. en 13 b. 4/6. 

2e série : 1. Vau Bever; 2. Rwieub, à 3/4 de 
lougucu-t; 3. i bornas; i Vinck . Lc ŝ 200 m. en 
13 s. 3,5. 

3e ^érie : 1. Otto; 2. U-nard, à i luLgueur; 3. 
Diogné; -J. ilaihie-k. Les 2C0 m. en 13 e. 2/5. 

4e séJie : 1. Aerts ; 2. Vcirbist, à 1 longueur; 3. 
Samson. Les 200 iu. on 13 s. 3 ;5. 

Finale: 1. Otto; 2. Aeits, à 1 1*0ue; 3. Jean 
LouiSj ù 1 longueur; 4, Vain Bev-.*r. Les 20t> m. 
en 12 s. 3/5. 

Otto mène à la cio he devant Van Bever ot 
Aerts sur 1* même ligue, Le 3 l i u m m ^ déanarireint 
ensemble aux SCO mètres, Otto est toujours on 
tête ; dans les 'JO'.i derniers mètres, Otto lepousee 
une lotte attaque de .Aerts; Vau Bever, cnie.m-'-. 
ne jxmt disputer sa chance. Arrivée suijerbe. 

Pr ix d-^ umdems. — iae série. — 1. ^"an Bti 
ver-Renard; 2. i l a th i e l c -Bekn t , à 1 longueur; 3. 
Vrbist-Thomjas. Le* 200 m. en 12 <-. Van Bovor-
Bauninl) activent aux 300 mètres et gagnent iaci-
iêluent. 

2e sé r i e : 1- Aeru-Van I i igeUh .m; 2. Diiugné-
D.gieei , à 1/2 longueur; 3. Jean i.ouis-Octo. Les 
200 m. v-n 12 s. 2/5. 

Aerts-Van lug. .g i .em re?knnent trèa tort daais 
les 100 Jeiniers mitres* 

.Repêchage. — L M-achiols-Bdulene. 

l i n a l e . — 1. Aeits-V.au. L.gel^heiu ; 2. Van Be-
vvr-Roiiaid; 3. Ala hiels R i e l e n . 

Van Bever Reniard' i/ajit*.nt- tros fort aux âurij mè-
frea, semblent gagner, mais Aerts-Vau Jiigeil-
ghem exécutent un ivecour remarquable dams tes 
1(!0 derniers mèti-.s. Por t lwMe course. 

Grund Prix de la Charité. — Fond. — fiO kik>-
mèlres avec- (> classements. — Iti pana-uts. — Tra;:ni 
etxrèmemeat J u r d è s le départ.. Winsdau cilénuu-ie 
ot prend près d'un demi-toux ; it maint ient assez 
longtemps son avance, mais un démarrage de Le­
viennois lait tojoindiie. Encore des dématrages ue 
De^mevit, Tuytten, c i c , nui rendent la course ex-
trémement animée. 

1er daesemenit. — 1. Vand.xrborght (échappé); 
2. Van Daele, a 1/2 lotir; 3. Hot t ta t ; 4. Spiee-
sens>; 5. b inge* . 

La couiss rtst*.' iumuue et une prisne sur quinze 
tours vient encore renforcer l'intérêt de i épreuve ; 
elle est gagnée par Desmedt. Pendant cette pri­
me, Beths se ssuve ei prend 3/4 de toua'; il est en 
vue du peloton quand ^on;;e. la cloche pour Lu 

2e classement. — 1. Beihs; 2. spiessens, à 8/4 
de tour ; 3. Vand.-nborghe; 4. S i n g e l s 5. W i n ­
dau. 

L'eurbaUage pour ce classement a fait peixlre du 
terrain à Betihw et -ap^ès quelques tours il est re­
joint. Des primes nombreuses sont iid?pu,iées. On 
offre même un- douzaine de jupes aux couleurs! 

3G classement. -- 1. Singelé; 2. Spieeso'ns; 3. 
Vandenberghe : 4. Winsdau : ô. Leviennois. 

Singelé s'est jsauvé qtie-lques tours avant io 
daesement; il est rejoint après icnibaLage. 

Les primes n.cominc-iiO-'nt et voilà qu'on ofiro 
uue caisse de cigares; c'est Desmedt qui ^e ies 
offre. 

4e c la tsanent . — * 1 , ripiessens; 2. Vandenbeigbe: 
3. Leviennois: 4. Winsda-u; 5. Van Decie. 

iEknballage magnifique; Spiessens court avec in­
telligence. 

La course reste toujours fort animée et l 'allute 
est particulièrement lapide. 

oV-. classement-. — 1. Spios-ons; 2. Vanden Ber­
g h e ; 8. Leviennois; 4. Wiusdau; 5. V.:ti Ister­
dael. 

Spiesse^ns et Vandenberghe l'ont preuve à nou­
veau d 'une nette supériorité. 

60 classement. — lJ )osmedt ; 2. Va,n Daele; 3. 
Wini-dau; 4. Va-ndenb^ighe ; 5. Leviennois. 

OLassoment général. — 1. Spdessems, 22 points; 
2. Vandenberghe, 24 jo in t s ; 3. Van Daele et 
Wyusdau, 29 pokits; 4. Desmedt, 32 points; 5. 
Leviennois, 33 points; G. Singelé, 31 points; 7. 
Beths e t Vanderborght, S7 points; S. Van L-ior-
dael, 41 r-om1^: 0. Lambot, Tuytten, J.tcx.bfi et 
ri^hryvers, 42 pointa. 

- • • — • • > » » * * -

Chronique Financière 

WËk\*\mœMimË*%***9r*m\%*****\aml^ -«II»rWC«t*WI>MCr?Q5ÏJ»- f 

meté. Voici d"ai !le".nrs notre tableau 
bituel . 

^T»vïte.T*^>rl*««>>^T'j:s<Kit B I > » « I « . » ' J . : 1--J ' .^.^--.3--^^^^^^ f fi
wf jnitrnrryiMrv^lnMrrii^ 

ha-

7 a o û t P ius bas Phi 
U :;.o Beige y p . r 
Bons du Liécor i i>. e. 1VH7... 
Bous du Trésor 4 D. e. U919... 
Ojnso Lots 
Ci-édit Ccmm. IWis (Lou>) 
Ciédn Coimu. 4 j , . e. li.16... 
\ iciu&ux ii, 1/Ji p.*J- lt^O \J-ots) 
ViuLmiux â p . C UMI-J 
AllVelS 1903 
Auvups 1.^7 ' 
UruîJôiies iiHIô les-c.) lex-titr.) : 

Brunies lilOji 
l irunli&) M>uiûmu A 
Giind 1*W 
Liège IbBO 
Liège lBO-7 
Liège 1903 ; 

Osiende ISSs 

Wivier.s 

Jl C<1 
ICI : / 8 

M OJ 
93 .0 
73 50 
7ê 75 
84 (Ui 
87 iS 

. ! 64 JO 
63 25 

65 0D, 
65 Ï5l 

1 
1 

s h.iui 
Ti 50 

7! 2S 
84 25 

67 3<§ 

63 50 

65 25 
. 65 50 

• a 
• a 

MESSAGERIES 

URS. LAURENT 
Ii2, r. ê, R l b t i u c u r î , BriaXillM-Mirltl*» 

SU, tyiirua ia S m d M»-al,, San< 
56. r a t Lsmlur l L«t>èay«. L l ig , 

a . 
J Transport ,ers t o u t o las iocaiite» lantorùéu 

Là mftison ee charg» de 1& dejaf-nd* dos 
*.jt-rrJstdont- ne, .st-c^rtr poju* l'expédition 
dea colis. (4641) 

âVJS DE SOCIETES 

l iu oLl i f fa i ia i ia t u à u s t r i e i l o s , l e s d é n i a n ­
t e s s o r a t ou jou i - s i m p o r t i u i t e s . O u re-
cluj-r.Caifc le=. L a i s s e d e P r o p r i é t i a i r o s à 3 J Û 
_>-,I Jilv s è k i n i é c l i é a u c e , i e s 4 p . c. L i \ o u i -
n-j.- à 4 i ô . l e s b p . c. T i - a m w a y s l ' o s c â i i s 
à 44w, ies ô p . c. T ô l e r i e s d e Komsi-auti-
nowkja à 465, l«2» ô p . c. u u e s t de -Mons 
à ttjâ, i es 5 p . c . t ' é u ' o l e s d e G r o s n y i s é -
t io )ji à 48ii, l e s â p . c. C l i e i u i n s d e 1er d e 
la B a s s e - E g y p t e à i&i.ôO, e t o n c o t e 43Î* 1,'i 
e n l i a d a j o z . 

E; i a c t i o n s b a n c a i r e s , n o u s r e n c o n t r o n s 
vi-Mteui a c a p . O u t r e a u e r à 4 i 0 e-t a c h e ­
teur e n d i v . à 105, ot c ' e s t i on t . 

L ^ s viaieuirs d e t r a . n s p o r t s s o n t a u s s i 
l»vu t r a v a i l l é e s q u e p o a â b l e é g a l o i n e i i t . 
t / i d iv .Bu ianos -Ay . r e s s e miainitietoit à 34 l.SJ, 
i e s L s p a g - n e L i e c t r i q ' u e s ( o n t e n c o r e 4b 3/4, 
i< e n d iv . e t 1175 e u f o n d . L a d iv . R o t t e r ­
d a m se . r e t r o u v e à 31 1/4, 31 1,2, et l a 
d i v . b a r a i t o w e a t d e n i a i n d é e à 15. 

L'n p e u t d ' i n d é c i s i o n aiu g r o u p e m é t a l ­
l u r g i q u e . On. e s t i e n n e e n L a m i n o i r s de 
HiiUQue à J2J01 1/4, 2«1 1,2, m a i s d e l a j o u r - j 
iemr e n C o c k e r i l l n o u v e l l e à 1170. L ' L s p é -
i...jic;-XaOng<U,iJ se m a i n t i e n t à 3J.-7 ijZ, 
M o n c e a u S t - F i a o r e e s t l o u r d e à itfî i ; 2 , 
VSU 3,4; O u g r é e e s t s o u t e n u e à 975, l o r d . 
S o m b r e e t .Mosel le r e v i e n t à 1WJ et l a 
c a p . W a t t e l a r c o t e e n c o r e à 60. 

L e s c h a i - i i o i i n a g e s , si a n i m é s i l y a n u e 
n f i i n z a i n e d e j o u r s e n c o r e , n ' e m e g i à t r e n ï 
iji.e q u e l c r u e s c o u r s d é p o u r v u s d ' i n t é r ê t . 

B i é l a ï a n e v a u t p l u s q u e 12, l e Ceoitre 
nu D o n e t z r e p r e n d à 150, l e C o u c h a n t d u 
i lénu se t i en t à 27, l e H a s a r d eat d e m a n ­
dé à 780, L a L o u v i è r e - S a r s e s t o f fe r te à 
:'..* o/i-„ l a d iv . L a u r a e s t à CG5 fiapiLi", 
. M a r c i n e l l e - N o r d e s t d i s c u t é e à 557' 1/2, 500; 
U n n o n t . l a i t 4iX), l e P e t i t - T r y "reste à 13U0, 
le Rioui-diu-Cœui- e s t offert à 500 et l 'Oues t 
.-.- .Mons c o t e 880. 

A u x jpe t i t e s r u b r i q u e s , n o u s r e i i c o n -
(Hins ucliete-ui- e n c a p . M i t r a t e s à 83 c ; 
ve-ndeur à 84, l a c a p . V e r r e r i e s d u D o u e ! / , 
i - i en l i o n n e v o i e à 3U2 1/2, 307 1/2; l e s 
L j u i i c a d e s s o n t o f f e r t e s à 1975, i a d iv . 
j , . » A n t o n i o e*jt d e m a n d é e à 16, i ' I n t e r n a -
i l o n a l e d ' E l e c t r i c i t é e s t à 350 p a p i e r et 
1 o r d . P r o d . C h i m i q u e s d O d e s s a e s t f e r m e 
a &; 1/2. 

O u e l q u e s p e t i t e s t r a n s a c t i o n s e n v a l e u r s 
d i v e r s e s . E n p-riv. B o u g i e s d e l a C o u r , i l 
j a p a p i e r à i i iU /^en E x p l o s i f s l - ' av ier 
MU e s t b i e n à 62 1/2, 67 1/2; M a d r i d P a -
iaice e s t à 525 p a p i e r et 150 p a p i e r r e s -
i i e c t i v e m e n t e n c a ^ . e t d i v . L a j o u i s s a n ­
ce M o u l i n s d e s T r o i s - l - ' o i i t a i n e s ersit Ye-
i r a n d i é e à 685, Tord . S u c r i è r e G é n é r a l e de 
L i uxell-c-s ea t l e c h e r c h é e â iY>5, l a S u c r i e -
ic E u r o p é e n n e e s t f e r m e e n c a p . à 32 1,2, 
','•0. e t l a fond , e s t à 30 a r g e n t . L a c a p . 
.Suc re r i e s d e S a i n t - J e a n e s t s o u t e n u e à 
47 1 2 , 50. e t l a fond , r e s t e d e m a n d é e 
à 51 . 

Le» v a l e u r s é t r a n g è r e s s o n t v i s i b l e m e n t 
d é l a i s s é e s . L a K a ï p i n g c o t e e n c o r e 51 3,4, 
52 1/4, et l a B r i a j t s l t e s t r e c h e r c h é e à 3.15. 

C. D l i B E U R r i . 
B O U R S E D E N E W - Y O R K 

, a o û t . 
! st-z b ien . 

f L'abondance des matières nous oblige à 

L e s c o u r s se m a i n t i e n n e n t a ? -
sez b ien . B a l t i m o r e e t O h i o , 84 3.4 ; Canaai-
P a c i f i c , 175 1/2 ; C h e s a i . < a k e e t O h i o , 

r e m e t t r e à j e u d i l a p u b l i c a t i o n d e n o i r e } 59 7 / 8 ; C h i c a g o - e t N o r t . W e s t .25 J iCh ic . 
t a b l e a u d e s i V a l e u r s p o u r l e s q u e l l e s n o u s j %£-£££>*> & & £ £ ^ . ^ 
a v o » e o e s d e m a n d e s ^ o u d e s o f f res ». , ^ fa. I l J i n o i s C e n t r a U m ^ . _J_\_Wr__^_ 

- e t A a a h v i L e , 1 2 b ; M i s s o u r i P a c . f i c , 4 j / 4 ; 
L 'ourse o f f i c i euse d e B r u x e l l e s d u 7 a o û t 1 N e w - Y o r k Gun t r . 103 1/8 ; O n t a r i o c t W e s -

L e s t r a n s a c t i o n s m a - n q u e n t i u o o n t e s t a 
Liemeint d ' a c t i v i t é ; c ' e s t m ê m e e x c e p t i o n 

103 1/! 
t e r n , 1 2 8 ; P c n n s y i v a n i a , 55 7/8 ; G r e a t N o r ­
t h e r n , 116 7 / 3 ; S o u t h e r n P a c i f i c , 97 3 / 4 ; 

ne l l emen i t c a l m e p o u r un l u n d i . L e m o n d e ! i-0 '"*hern R a i l w a y , 22 7 / 8 ; U n i o n P a c i f i c , 
c a p i t a l i s t e prendji-ai t- i l r é e l l e m e n t s e s v a - [ '3*- ' ' 2 ; A n a c o n d a , 79 1,8 ; T r u s t tie P a c e r , 
f , * .n^ûc -* \Tra,,.c nx. c^amaiiaïc .l'allie r t -èc . i l n i . I ÛO 3/o> cances ? Nous ne sommes .plus très éloi- ; ^6 3/8 
Une de le croire. En attendant, il nous \ 
serait plutôt difficile de dire lequel des 
compartiments est le mieux travaillé, 
tant les affaires sont clairsemées partout. 

Les Coloniales sont peut-être encore les 
plus entourées.• En tous cas, lord. Ka­
tanga, qui avait retenu l'attention ven-
1 redi. se comporte fort bien et cote 2130, 
2140, 2130, et des acheteurs se rencon­
trent encore. La cap. Union Minière est 
bien tenue aussi à 1210, 1215, 1210; il en 
est de mémo de la div. à 1150, 1160, 1175. 
La Tanganyika semble aussi vouloir se 
réveiller et "cote 71 3,4, 72, 72 1/2, 72. 

Au groupe des Planrtations, lions ren-
ctmitrons des acheteurs en Fauconnier à ' 
270 en oaip. et à 225 en fond. La Soengei 1 
Lipoet, de son côté, est .ferme à 280. j N 

Nos rentes et lots de villes n/enregis- : N 
treitt peut-être plus la même activité, mais N 
ies cours offrent généralement de la fer- ; N 

N A P H T E - L I A M O S O F F 

S u n un ch i f f r e d e v e n t e s t o t a l de routYcs 
64.10 m i l . i o n s , c e t t e soc ié té n ' a r é a l i s é q u ' u u 
b é n é f i c e met de r o u b l e s 2,744,029 ( exe rc . ee 
p r é c é d e n t r o u b l e s 2 ,774 ,000) ) , q u i a e n c o r e 
é té a f f ec t é à a e s a m o r t i s s e m e n t s . C ' e s t d o n c 
p o u r l a d e u x i è m e fois q u ' a u c u n o i v i d e n d e 
JO.3 p e u t ê t r e r é p a r t Y 

C A N A L D E S U E Z 

L e s r e c e t t e s d e l a SociéJjé d u C a n a l d e 
S u e z so s o n t é l e v é e s p e n d a n t l e s s e p t p r e ­
m i e r s m o i s d e l ' a n n é e , à 4 5 . i 3 m i l l i o n s d e 
f r a n c s , c o n t r e 53.28 m i l l i o n s pounr l a pé ­
r i o d e c o r r e s p o n d a n t e d e l ' a n n é e p a s s é e . 

L O T S T U R C S 

Tirage du l" août IQI6 
1928635 es t r e m b o u r s a b l e p a r fr. 400,000 
1465872 » 30,000 
629893 n 10,000 

TRAVAUX PUBLICS ET PRIVES 

Société anonyme â Liéoe 

Moesieurc les actionnair.s sont priés d'assister à 
l'assemblée général* exiruoidinaire, qui se tiendra 
au siège social de la société, 817, rue Basse-Wea, 
à Liège, ie dimanche 20 août 1916, à 8 heures. 

OHDRE DU JOUR J 
Rapport sur la bituatiou; 
Décharge à donner aux Adnnuistrajeure et Com­

missaires; 
Liquidation de ia Booiété.-
Puur pouvoir assister à r a s s . l ubke , les action­

naires sont priés de se conformer à l'article Jil fies 
itotute. 
(5110/ Les Gommissautes. 

COMPAGNIE NATIONALE DU LITTORAL 
Société anonyme à Bruxelles 

Messieurs les isctionnairv-e sont informés qu 'une 
assemblée générale extraoïVlimiii-e aura lJieu lo 
lundi as août 1916, à -1 heures, à B.uxedes, 8. lut-
des Pu lais. 

OEDRE DU JOUR : 
1. Décision tonceruant les bilans et comptes db 

profits et portée des exercices écoulés; 
•i. Modifications aux stertuts portant sar les ar­

ticles 1 (Déuominatiou), 8 (Objet), -5 J.Ca-
pital), 11 (Obligations), 12 (Adminis.ra-
tours) et 'U (Commissaires) ; 

8. Nominations statutaires ; 
4. Décharge aux Admjnisilïneuis et C mmi B:II-

îajfc, sortants; 
5. Augmentation de capital jjieqii'à concurrence 

de un million de l i anes ; 
6. Divers. 
Pour assister à l'assemblée, les loi-leurs de ti­

tres devront se conformer à l'article 83 des sta­
tuts, l is devront déposer leui** titres à ia « So­
ciété Nationale de Banque et dc Change ». S, rue 
des Palais, à Bruxelles, ou 'ians Ious autres éta­
blissements financiers, au plus tardl lc 22 Quil, 
1JI1G. Ile sont reçus SUIT Ja production de leur cor-
t-fieat de dépôt. Los actionnaires eu nom doivent 
aviser, avant le 28 août 1916, qu'ils désirent os-
sis-ter à l'assemblée. 

OBLIGATIONS t p. c. HYPOTHECAIRES 
det Etabllsieminti Céramiuun 

•t Carr i l ru de Gré» da Meultler 
UOO obliytitiC-nB, d'une valeur îiominûle de fîOO fr. 

remboursables au p*ûr cn 25 ftns, garanties par une 
inscription hypothécaire, rapportant un intérêt se­
mestriel de 15 fr. net d'impôt. Jouiirf-anee ler dé­
cembre 1918. Prix de vente: Ir. 482.61. 

Renseignement» ches : B. H. LAuBY. a-gent de 
change agréé, 14. rue de la Presse. Bruxelles. 

Lo notice exigée par la loi a été publiée aux 
annexée du t B.iUetJr. des lois :-t err^îés » du 
2-2 juin 191«, n» 2124\ 

COMPTOIR D E CHANGÉ 

I . E . G H E M Â R , ftK«nt àe change agièe. 

ISs, boulovard d'Anvers, 1JJa 

Pay,- K-ius ooup. Boli-ta ct Et r . a-u pl. haut cours: 
négociât, tc-ntea valeurs, cotées ou non. Reneeign. 
et vérif tiraff«a SATIB frais. 

VENTES PAR HUISSIERS 

L'huissier Edmond Vnjn Pachterbeke, 
rue Ten-e-Neuve, 17, à Bruxelles., procéde­
ra Je mercredi 11 août 1916, à 10 heures 
du matin, sur le marché public de lira-
xclles, GrandTPlace, à la vente judiciaire 
d'un 

Mobilier ae Café saisi 
Au comptant sans fnaâ.̂  pour l'-acheteua*.-

C O M M U N I Q U E S 

THEATRE DE LA BOURSE 
L a Grande Revue du ia lioorse do MM. Seey et 

I>otiboiiu)etfi est à beaucoup près le fc-pectacle le 
piue g;ii, le piiis tjpiirkuel et aussi le plus satirique 
qu'i l ai t éié 'donné d'applaudir depuis lougu-mps. 
Le luxe de l a mise en scène ne ie cède en rien 
ù la délùdouse fp-ntaisie des in-tci prêtes. I i y a 
quatre ballets tom^tueux avec M n u s Rosy iléuvo 
et BetEy, comme danseuses éioiics. Quant- à ia 
tittupu ued comiques, •Aie compte Anl iur Duvèiv, 
Lambrot, Bertai , NéLès, Rittche, Dupiot-, Mmes 
Myivtto Dclpy, Méry, Piétinckx, D&.&y Grâce, La^ 
marque, SiUzy. Pascttlys e u ULC couanère idûùe 
et Henry Wkite un compèfe délicieux. Pour gou­
verne, le spectacle étant copieux, le rideau lève 
à, 9 heures précisée. Jeudi, à 4 heures, matince ,;e 
la Revue. 

FOLIEE.BERGERE 
Lo deuxième acte dos <* Filles JaoksonJ » est des 

plus animé. Ciiaque soir, ies daiueuscs excentri­
ques s'y font copieusement c-ppiauiiir. I l convient 
de dire que la pièce est montée avec lo" plus giand 
souci des choses exactes. Le décor du bateau don­
ne l'illusion de la réalité. 

GAITE 
Hier dimanche ce tont deux siilles superbes qui 

ont Jeté * Coralie ot Cie », l 'exhilarant vc-uduviile 
dont le ueuxième acte a, b, &on habitude, d^-chaîné 
dos tempêtes de fou-rire. Af-mes Dav^-ny, Chai mal , 
i l agda , JIM. llomet-, Bailly, H&izé, LtoDatd, ne 
sont surp^iassés. H oenvieut de se hâter si l 'on 
veut applaudir « Coralie et Oie », les dernières 
en effet -=oni annoncées. 

MOLIERE 
c Caihë-rine », la fine comédie de Lavcdan, a 

été jouée hier e a matinée et on sou-Lé dovant 
deux salles combles. Que les retardataires se bâ-
texi'i; se venir applaudir celte jolie pièce, car la 
diûridère est iirrévocableimen)t fixée à manlH 8 août. 

Merciedi 9 août, à 9 heures précités, première 
do « Nos bons Villageois », comédie cn ô cotes 
de Victorien Sardou. 

Rappelons que la salle est ventilée électrique­
ment. Location tous les joars de 11 à 8 h. 

PALAIS DE GLACE 
C'est irrévocablement samedi prochain que s'ou­

vrira le Palais de Glace, sous la direction de M. 
Pau l Gcddeiê. Le spectaice d'ouveituro KC compo­
sera-, ainsi que nous l 'avons annoncé, du « Pardon 

Ploermel », avec une distribution d'élite. 

CAPITAUX 

^Safe<K2TO-3a«»t>ft»l)i^ia<i#S>a?te^a 

| P R E T S 
-. sur hypothèques et poar bâtir U 

Taux très modéré 

S > A D R B S 3 H R , Ji. 

? Ê P A H G N E B c L G f c î 
18 et 20, rue Rager VanderWeydeu * 

(de"9 à 12) ^ 39U5 -fe 

VENTES OU LOCATIONS 

85U FR. A louer mais. Belle CHAMBRE Bar­
rent., z et., ja.d. 4ô, r. . me à louer pr purBon-
Van Lyck, près K.-i'. ne tranquille, bou air, 
av. l^ouise et 3 tr . 88, rue Eugène Suais . 

A L O U E B piusiours 
bas de maison pr com. 
bonne sù-uat. - S'adr. 
n ie MeTOL'Iis, G3. Ixel­
les. {LS2B8) 

O E S T R E Bruxelles. A 
iouer magasin derrière 
av. gde cour, efQ>t<r. co-
chere, av. bureau, con­
venant pr com. grx>s ou 
vente de meubles, 1-16, 
t. Van Artevelde. 

(10722) 

ON D E S . louer villa 
meublée, beau jaKciin, 
pirox. t ram. Prix 2(10-
800 fr. y. maU. 14, av. 
Brabançonne. (10671» 

APP. lux. meub., sal­
le bain, bei- maison; 
fermée, Centre, 2 min. 
pare Nord. 119, rue du 
Progrès. 110682) 

MEUBLE. - A louer 
uppart. confort., au 
lar : salon P. à man­
ger, ch. t\ couch. oui-
sine, -cave et mans. ; 
balcon ei terrasse. Bol-

? ie pituat.Nûm-b. tram». 
S'adr. 97, r. Aug. Lura-
biotto, 87, Schaerbeek. 

(10070) 

F I L L E aach. mettee D R O G U E R I E S . -
main à tout, dom. oc- toul., verni», a n . oour. 
cupaiione, loger chez Voyag. •&•. aem. A » p . 
aile. A. Z. . 12. bureau î u r i , , f c Jmport., cond. t 

coaveii. Ecr. E . C. 116, 
r. Constantinople, Br. 

GRAND local IV louer 
pr coin, ou indust.-117, 
rue de Laeken. (10723) 

Beau QUART, garni à 
louer, 85, r. Saint-Ber­
nard. (10088) 

ON D E S . acheter mai­
son de rent. ou villa, 
Brux. ou env. Ecr . À 
Clément Charlier, 28, 
r. do Beaumont, Mar-
vinelie. (10681) 

A I J O U F . R appa re i a . 

de 4 pî::o?t. ng-^ablo 
stt. av J. B. Ohcrbo, 
2 1. ! t):W) 

ô6 FR Bel appart . ô 
pi., superbe sitliatioA, 
vue parc-. 1121, avenue 
Lou;$ îwMii-aiu]. 

(10676) 

MAISON à louer, av. 
beau jardin, 1,000 &., 
179, i. Vandeikindere, 
Lede . (10684) 

À i.-OUKB beau quart. 
•ion a&raj n o v pem 
*ttl--.. oc petit. m«m»g» _ 
r.r*cg.; M ou i pl. fcvac 
os oann maiti-. : *ïtui» 
tien Minore. 18, r. Au*. * 
^•tdv.Ti. »3cb»«r*»8è . 
' r a n n . 

ON D E S . louer petit 
caJe gar. ou bas-de-mai-
s*in conv. i » u r com­
merce. S'adr. ou éoiiie: 
61), ruo N.-Dame-du-
Sommeil. (10721) 

•loi. MAIS, de ville et 
eaxup., neuve, À louer, ', 
117, av. Marie Hon 
rirfto ; situation uni­
que, gd jardin arbore, 
1,200 m. carr., vue sur 
; w c ; chauff., élet-tr., 
mouie-plats, ODIJ. - ar-

v. irV>A,' 

A louer meublée 
trè.-- jol. mais, moder-
ne. S'adresisej: 17, rue 
Pultou. (10680) 

BOITSFORT 
Quartier à louer, belle 
vue, bon air. 70. rue 
Kammberg. (10685) 

elle. A. Z., 12, bureau 
journal. 

J E U N E dame conn. t. 
trav., dem. ei*. quelc. 
pr la camp. Ecr. dan.? 
ia huiUiine «w-- A Z, 
bureau du journal, 60. 

(5186) 

MÉUO - Dactylo 
DttCQOdeelle tàea a i 
courant, cherche emploi, 
KniMift Beun, 7, rae 
Bteesa. 

COMMERCES A CEDER 
ET^ A REPRENDRE 

A R E M E T T R E env. ga*e Midi café-hôtel 6 oh.*m-
tkrea garnies, bon. elient., chii. d'aif. prouvé, loyer 
de guerre. Le cédant mettrait au courant. Prix à 
convenir. S'adresser ao Département Immobilier 
du •• Messager de Bruxellea >. (6126) 

ri5«i)ïîi &tt.D£JFAN 
AGENTS OE CHANGE 

î 7 . M a r c h é ^ u x P o u l e t a , Bruxeiles-Bourse 
Nous «cht-t-onp ^ titr»?« Scandinaves. HoUan 

•̂ aifl àuis«¥-. .l:-ix>n, Brésil. Argentine. Espiwnols. 
H d*1 irèf hanta -^nnrs. Paw^m-^nt des ooupom» étran-
gi.'r? Eauesne reTit« KrlArieure en pft-r- — Benfwi-
tmejn.jntt- finan^i^T». 

** OFFRES D'E^iPLût 

ON B E M . £iUe à tout 
faire, de camp., propre 
et act., 1029, ch. d'Ai-
seiubirrg, Uccle. 

(100681 

A g e n t L. suants..., 
»». Çouîevard du Hainaut, 9 8 

P;i!oir.oi:t i s 1O:ÎQ coujoiift ries pays neutres. — 
Cé4ulef, Dtmh'îcsln». Espagn-sit, Sut<ti9, Rou­
main», Venezuela, .ArpintfMi, Ch. fer Contjt). toutee 
FM ich'ancefl, >; romorls atQt, 4«atambr«, «etihrr 
1916. Voir nouvatla liste affiché». Vérification ST» 
tuit-3 de ton**; lea n i tméne 'i'obligatdoiDQ 

Vir.âeur ; ne 4 y. o. Communal. 
Acheteur : Katanga, Tangsoiyilîa, Braiilian, 

ÏJniou Minière, fond. Ch. f«i Congo. (BSiSt) 

NOS SUPPLÉMENTS 
du Dimanche et du Mercredi 

Bonne POSTICHJEU-
S E est dem. 138, rue 
Jos. Braaid. (10095) 

10, r. A N G L E T E E R E , 
dem. fille quartier très 
pro \ne ; boue ~ guges. 

(10696) 

MODES. Ou dom. aip-
prêteuse uort. b. mais. 
et demois. p . appr. ven­
te, -H, rue Longjue-
Haie , 44. (10697) 

ON D E M . ane .fille a 
t. faire, propre, av. b. 
réf., 71, t h . d'Haecht. 
St*Joase. (10692) 

JLa plaoe do C H E F -
MOULEUR est vacan-

i te aux AtelieijB Zim-
j inermunn - Huiirez et 

Cie, à Monceau-Bur-
] -aambro. AdiUasser offre 

i-vcc réf. ià la Sociélé. 
j U06JI1) 

j ON DEM. servante - à 
: tout fairo. Pas laver, 

couDaiBs. cuie. bourg. 
; Bons gages. 14, plaoe 

Colignon, H . (106-38) 

| A R E M B T T R X c a l é - b r a m n * a t a * « m d 'oa « r -
I n i o a r im]K>rtant dans le haa t de Saint- Gillee. 
;: Prix à convenir. S'adr. au Département Iminobi-
g lier du t Messager .Je Bruiellea >. (5J43; 

I I - €HS£SGNEMENT m 

1365640 

P a r l Y n t e r m é d i a i r e de ses s u p p l é m e n t s d u 
dimanche et du mercredi, uLe Messager* e i t 
a r r i v é à d o n n e r s a t i s f ac t i on à t o u t e s ses ca­
tégor ies de l e c t e u r s . O n y t r o u v e de la bon­
n e et saine littérature, de la documentation 
ut i l e el i n t é r e s s a n t e , des a r t i c l e s et conse i l s 
pour la femme_ d e s études industrielles, fi­
nancières H d'assurances. E n r é s u m é , l ' u t i l e 
y est j o in t à l ' a g r é a b l e e t c'e6t on r é a l i t é l e 
seul moyeu de c o n t e n t e r t o u t le m o n d e . 

Demandes e t recommandes p a r t i c u l i è r e ­
m e n t à vos a m i s nos n u m é r o s a v e c s u p p l é ­
m e n t du dimanche et du mercredi. Ils vous c n 

Pet. MEN. dem. bonne 
serv., cuis. b. gages. 
Se présenter 160. rue 
Gaueheret. (10690) 

ON D E M . Bcrv.-cuis. ; 
b. réf. ex. Se prés, le 
matin, 16, rue J.-B. 
Meunier (aven. Bru»? 
mnnu) . (10687) 

10,000 J s a u r o n t g r é . 
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D E U X I E M E P A R T I E 

. • -

C H A P I T R E II 

KM F E M M E 

— S a p r i s t i , v o i l à q u i t o m b e b i e n , f i w t 
à l a l e c tu r e d u t é l é g r a m m e d e J e a n n e . 
Il v a fal loir que . j 'emp.) 'u jnte , l ' a r g e n t l i q u i ­
de e s t absen t ; i i i g r e , j e v i e n s d é j à d e f a i r e 
a u po r t e f eu i l l e u n e s a i g n é e p a s o r d i n a i -
v$; n i a i s , .au f a i t , v o i l à l ' e x c u s e t o u t e 
t i c u v é e , ar.ï r u s où j ' e n a u r a i s b e s o i n . S i 
un j o u r — a t e c ' e s f e m m e s i l f a u t s ' a t -
tc-ndre à tou t — J e a n i n e jme f a i s a i t u n 
c r i m e d ' a v o i r us,é d e s a f o r t u n e à m o n 
prc-lit, ^je p o u r r a i s lui m o n t r e r q u e c 'es t 
p o u r e l l e « u e j ' a i c o m m e n c é à e m p r u n ­
t e r . r 

I .e so i r dofnc, C h a t e n a y é m i t p a r t i a v e c 
c i n q m û n t e m i l l e f r a n c s djtms s o n p o r t e ­
f e u i l l e , d é c i d é , p u i s q u e l a c h a n c e l ' a v a i t 
f'Ji à P a n s , à la, c h e r c h e r a u Caisino d ' A i x 
p e i i d a m t l e s v i n g t - q u a t r e h e u r e s q u ' i l a.l'-
l.iit y s é j o l i n n e r . 

— T u m e p r o m o t s q u e tu n e r e c o m m e n ­
c e r a s . p a s , f i t - i l , l o r s q u e J e a n n e fut tovr 
è f a i t r e v e n u e à e l l e . 

—• M o n a i m é , j e t e p r o m e t s t o u t ce q u e 
t u v o u d r a s . 

— Q u i t t e à n e p a s ternir. 

— N'e so i s p a s m é c h a n t . T u m ' a s a p - ] 
p o r t é ? j 

— N a î t u r e i l e m e n t , j e t 'ai , . a p p o r t é ce ' 
KTu,? t u m e d e m a n d a i s . A l o r s , t u a s p r i s • 
l a c u l o t t e ? 

— O u i . Croirs-tu q u e j e s u i s d e v e n u e ; 
j o v e u s e ? 

— Si p e r d r e d e v a i t t e g u é r i r , j e c o n s i d é - . 
r e r a i s l a d é v e i n e c o m m e un b i e n f a i t , ca.-
h é l a s , j e s a i s c e q u e c 'es t q u e le j e u 

— M a i s , chiéri, o u e s t s i H e u r e u x q u a n d ' 
on g a g n e . 

— M a i s on , p e r d l e p l u s s o u v e n t , in ter- • 
r o i u p i t Reniée . E t t o u s l e s d e u x , v o u s . d e - I 
\ r i « i a c h e t e r u n e c o n d u i t e . E s t - c e q u ' o n ; 

d o i t j o u e r q u a n d o n a t o u t c e q u e l 'on ] 
l ient d é s i r e r V 

— On vo i t b i e n q u e t u n e s a i s p a s c e 
(rue c ' e s t ? 

— S û r ! C o m m e l a m o r p h i n e , j e n ' e n ,' 
u s e p a s n o n p l u s . C e s o n t d e u x p o i s o n s , ; 
et tu p e r d s t a v i e , m a p e t i t e J e a n n e , t a ! 
v ie q u i p o u r r a i t ê t r e s i b e l l e . T a m è n e , e n : 

t e q u i t t a n t M e r , é t a i t d é s o l é e . 
— O h ! m a m a n e s t t o u j o u r s d é s o l é e j 

q u a n d j e f a i s c e q u i m ' a m u s e . 
— T u v a s toi d o n n e r u n n o u v e a u m o - ' 

tif d e d é s o l a t i o n e n n ' é t a n t p a s p r ê t e p o u r 
le déjeuner-.* D é p ê c h e - t o i . 

— A h !' zuit, G e o r g e s n e v i e n t .pas t o u s ' 
1er* j o u r s . M a p e t i t e R e n é e , v a lu i f a i r e '• 
p r e n d r e p a t i e n c e . J o n e fui d e m a n d e q u ' u n ! 
q u a r t d ' h e u r e . 

— E n f i n ! j ' y v a i s , m a i s d iépêchez- 'vous , 
les amouiFeiux. 

* 
Urne d e m i - h e u r e a p r è s , J e a n n e jpassai i t 

un p e i g n o i r e t , s o r t a n t f r a î c h e et s o u ­
r i a n t e d e s o n c a b i n e - d e t o i l e t t e , d e ­
m a n d a i t à s o n a m i : 
fc— T u , m ' a s a p p o r t é . . . 

— V i n g t m i l l e f rames, m a i s à u n e . c o n - . 
dKion . 

—- D i s , m o n c h é r i , v i t e , a v a n t q u e n o u s 
d e s c e n d i o n s r e t r o u v e r m a m a n e t R e n é e . 

— E h b i e n , j e n e t e d e m a n d e r a i p a s d e 
no p l u s j o u e r , m a i s j e t e s u p p l i e d e n e p a s 
e m p r u n t e r à l a c a i s s e d u c e r c l e . A u s s i 
t ' a i - j e a p p o r t é p l u s q u e tu n e d e m a n d a i s 
pouir t ' é v i t a d ' y a v o i r r e c o u r s . T u p r o ­
m e t s ? 

— O u i . 
— O ù d o i s - j e m e t t r e l e s b i l l e t s ? 
— O ù t u v o u d r a s ; tiens', d a n s m o u s a c 

ti m a i n . T u m e le d e s c e n d r a s , j e v a i s r e ­
t r o u v e r m i a m a n e t R e n é e , j e l e s entendis 
qiui aipp&lLeuijt. V o i l à , n o u s v e n o n s , c r ia^ 
t -e l lo em s o r t a n t d e l a c h a m b r e . 

G e o r g e s , r e s t é s eu l , t i r a d e s a p o c h e 
i n t é r i e u r e d e s o n g i l e t d e u x l i a s s e s d e b i l ­
l e t s , .pr i t l e s a c , o u p l u t ô t l a s a c o c h e e u 
or , à f e r m o i r o u v r é d e p i e r r e s p r é c i e u s e s , 
o u e J e a n n e a v a i t l a i s s é e s u r s a ohaisei -
l o n g u e e n rentrainit l e niajt in. 

H T o u v r i t s i m a l a d r o i t e m e n t q u ' i l , r e n -
• e r s a u n e p a r t i e d e c e q u ' e l l e c o n t e n a i t . 
D e s b a g u e s , u n f l a c o n d e se l , u n e b o u r s e 
a v e c q u e l q u e s l o u i s , u n p a p i e r , t o m b è r e n t 
su r le t a p i s . 

— F i c h u m a l a d r o i t ! H e u r e u s e m e n t q u e 
le f l a c o n n e s ' e s t p a s o u v e r t . R e m e t t o n s 
le t ou t . Q u ' e s t - c e q u e c 'es t q u e c e p a p i e r , 
aioutfl-t- i ' I on r a m a s s a n t c e l u i - c i ? U n 
c h è q u e ! V i n g t m i l l e f ra incs a iu . p o r t e u r . • 
c o m t e Baraino.fl ! Q u ' e s t - c e q u e c e l a v e u t 
d i r e ? E t J e a n i n e a b e s o i n d ' a r g e n t ? 
V o y o n s d o n c l a d a t e : c e l l e d*aju(j'Our.-
cVhui I A h ! ç a , c ' e s t u n r é b u s . J e v a i s 
b i e n s a v o i r . . . J e a n n e ! J e a n n e I 

— U n e r é f l e x i o n l ' a r r ê t a . C h a t e n a y p l i a 
s o l g n e u s a m e n i t l e c h è q u e , l e m i t d a m s s o n 
p o r t e f e u i l l e , p u i s r e f e r m a n t l a s a c o c h e 
p l u s l o u r d e d e s v i n g t bil l l tets q u ' i l y a v a i t 
e n f e r m é s . 

— N o u s vennoins b i e n , ditr-il. 
P u i s i l d e s c e n d i t à l a s a l l e à m a m g i e r 

ON DEM. dt-moissHe 
t r i e u s e re.prrésenta^ion 
lintreiios, 20. r. Jcraw-
val, Nord-Est. 

ON D E M . fille à tout 
l'aire, sach. cuis, bour­
geoise; référ. ejtig. 155, 
rue du Midi. (10699) I 

i DAME aeùa- dem. fills J 
i tout faire, bon serr. , . 
I bons «aees, 97. r. Th. j 

Verhoegan, Sr-Gilles. î 

(sowi ; 

^NGENSEUB : 
** osr . jj.ien arm*, 
r-a'âi^-^é de snite. 8* ï 
.trnrt (;b.ir-P»t. M. t« . ! 
J>»« Vsldtr» • (jljïîie ' 
ON DEM. demoisole j 
cour, pâtisserie ou con- j 
(iscrie, inst., pari, bien 1 
franc, ei fia-m. Offres , 
avec réf. et photo ou ee . 
pi-ée. k Anvers, 16, rue 
lea- TnnueuiJB, PâJYsae- : 
rie faons. (10088) 

Liçnnv ?artlcul. de fia 
mand, f mutais , aile- j 
mand et anglais, r a r J 
prof. dij>l., tràd. iur. ; j 

. méth. siuip.. pri.t. et ' 
obiect. (Gram., Synt., i 
Corresp. et Conv.-Jtre. , 
oour.) 81100. «ar. S'.vdJ. i 
P . Henry. 60, rus St- I 
Jnaae. m*-, | 

r 

PIANO 
Ï I E Ç O N S par dfiJiRo 

françaiôe, pianiste de 
î&ltnt et proftaBeur e l -
j-érimenM. H.t.uter ré-
tox-nccÊ. l ime veut» 
Haroin, 28, rue du 
fr:ictèlJa), îrraiHe». 

STENO - DACTYLO 
LANG UES-COMPTABILITE 

ECOLE PIGIER 
60, r u e d u P o n t - N e u f , (il) 

• . Cours de Vacances -r 
"""• Prix très réduits V.e S°W 

P l a c e m e n t d e s é l è v e s d i p l ô m é s 5004 

MESDAMES^! ! ! 
Pour ooouptr vo» lo t i ra , fûtes vos cor tumœ v o u t 

m&mes, aveo coupe et essuyage de la 

Maison JANE, 117, RUE DE LAEKEN. 
TARIF DE COUPE 

Poignoir; . . . j .00 
Robe fillette . . 2.00 
pont, garçonnet . 2.00 
Paletot . . . . SM 

Robe . 
Costume 
-Jupe . 
Dli,use 

6.00 
7J0 
8.00 
l'.OO 

où déjà madame Blamillain se lamen­
tait -. 

— Tout va être tfop cuit ! déplorait-elle. 
m 

* a. 

Au e e r c l e , q u a n d J e a n n e v o u l u t r e n d r e 
l e s d ix m i i l e f r a n c s q u ' e l l e d e v a i t à l a 
c a i s s e , R h é n i s r e f u s a : 

— J ' a i d é j à é t é r e m b o u r s é p a r m o n ­
s i eu r B a r a n o f f , d o v o t r e p a r t , m ' a - t - i l d i t 

— A h ! 

-— V o u s p o u v e z l u i d e m a n d e r v o t r e boni, 
n i a i s d e m a i n s e u l e m e n t , c a r l e c o l o n e l 
s e r a a b s e n t t o u t e l a j o u r n é e . I l m e l ' a 
d i t c e m a t i n , a v a n t d e q u i t t e r Aix . 

— I l es t p ' a r t i ? 
— P o u r v i n g t - q u a t r e h e u r e s . 
— O u i e s t d o n c c e c o l o n e l B a r a n o f f ? 
— l ' n i juropr ié ta i re d e m i n e s d e p é t r o l e , 

immen . sémein t r i c h e , q u i s'ajmuise à v o i r 
j o u e r les a u t r e s , c a r j u s q u ' à p r é s e n t , j e 
n e 1 a i p a s e n c o r e s u r p r i s t o u c h a n t luine 
c a r t e . Ça s e c o m p r e n d , i l a t r o p d ' a r g e n t , 
ç a ne l ' a m u s e j>a.s d e g a g n e r , e t p e r d r e 
n e p e u t pa .s l u i d o n n e r d ' é m o t i o n s . I l n ' e s t 
p a s j o u e u r . 

— P o u r q u o i l 'aippielez-vou's c o l o n e l ? 
— J e n e s a i s p a s . S e s a m i s l ' a p p e l l e n t 

o. m m e ç a . P e u t - ê t r e a-t- i l é t é d a n s l ' a r ­
m é e . I i e n f a i t p e u t - ê t r e e n c o r e p a r t i e , 

;usais j e n ' e n s a i s rien. V o u s a v e z r e t e n u 
vot re p l a c e ? 

— P a s e n c o r e . J ' y v a i s . 
— N o u s a u r o n s , j e a r o i s u n e b e l l e p a r ­

t ie a u j o u r d ' h u i . 
P u i s , c o m m e i l v o y a i t C h a t e i n a y s ' a p ­

p r o c h e r : 

— A h I m o n s i e u r e s t v e n u v o u s r e t r o u ­
v e r a u j o u r d ' h u i . 

— B o n j o u r R h é n d s . 
— B o n j o u r m o n s i e u r C h a t e n a y . V o u s 

v o i l à p a r m i n o u s ? P o u r l o n g t e m p s ? 
- - " — P o u r u n ou deux j o u r s , p e u t - ê t r e , 

si j e n e s u i s p a s r a p p e l é à P a r i s . J e a n n e , 
r e t i e n s u n e p l a c e p o u r m o i . 

— E t v o u s a l l e z t a i l l e r ? 

— P e u t - ê t r e , d i t G e o r g e s , e n s u i v a n t 
J e a n n e d e s y e u x . 

— N o u s a v o n s u n e b e l l e p a r t i e . H i e r 
s o i r , l a b a n q u e a e n l e v é p l u s d e d e u x 
c e n t m i l l e f r a n c s . 

— Q u e l b a n q u i e r ? M o n s i e u r B a r a n o f f ? 

— O h ! n o n ; c o m m e j e l e d i s a i s t o u t à 
l ' h e u r e à m a d a m e B l a n v i l l a i n , m o n s i e u r 
Paa-aiioff n e t o u c h e j a m a i s u n e c a r t e . 

— A h ! 

— N o n , c e s t F r a g e o l , l e d i r e o t e u i r d e s 
M o u l i n s d e G r o s b o i s , q u i a d é c a v é l e s 
p o n t e s . J u s t e m e n t l e vo i c i . V o u s n e t a i i -
lez p a s a u j o u r d ' h u i , m o n s i e u r C h a t e n a y ? 

— P u s t o u t d e s u i t e . J e v a i s d ' a b o r d 
e s s a y e r m a chamice à l a p o n t e . 

— C o m m e i l v o u s p l a i r a . C r o u p i e r . 
— M o n s i e u r R h é n i s ? 
— D e m a n d e z à m o n s i e u r F r a g e o l c o m ­

b i e n U m e t e n b a n q u e . 
— C e n t l o u i s . Il- m e l ' a d i t e n a r r i v a n t . 
— B i e n , a p p e l e z l e tableaiu. . 
L e b a n q u i e r a s s i s , l e j e u c o m m e n ç a . 
S a n s d o u t e , J e a n n e a v a i t p r o f i t é d e l a 

l e ç o n d e l a v e i l l e . E l l e j o u a i t p r u d e m m e n t 
e : s e d é f e n d a i t . 

T o u t d i f f é r e m m e n t , G e o r g e s , t r è s e n p e r ­
t e d è s l e s p r e m i e i r s .coups, s ' e m b a i l a d t c o n ­
t r e l a c h a n c e diui b a n q u i e r e t v o y a i t s e s 
m i s e s p r e n d r e p e u à p e u l e c h e m i n d e l a 
b a n q u e , d o n t Je c a p i t a l a u g m e n t a i t à v u e 
d'oeil. 

J e a n n e s ' é t a i t l e v é e e t s^éltait d i r i g é e 
d u c ô t é d e s p e t i t s c h e v a u x : e l l e y a u r a i t 
p l u s d e chamice, p e n s a i t - e l l e . 

C h a t e n a y , r e s t é s eu l , p e r d i t . p r e s q u e 
t o u t c e q u ' i l a v a i t SUT l u i e n q u e l q u e s 
t o u p s d e c a r t e . I l s o r t i t son. p o r t e f e u i l l e 
JXHUT y jpufeeir l e s d e u x d e r n i e r s b i l l e t s e t 

! 

! trouva sous sa main le chèque tombé de 
| la sacoche de Jeanne. 
i. — Parbleu, se dit-il ,je me dépitais de 
; navoii plus assez d'ajrgemt pour prendre 

une banque, mais voici vingt mille francs 
; qui me tombent du ciel... ou diu Purga-

toire. Ma foi, si le provoite ost vrai, cet 
argent doit me porter bonheur ! Il est à 
peine cinq heures, ia banque ne doit pas 
être fermée. Allons, et revenons vite. Si 
Jeanne cherche son chèque, comme je lui 
ai u-esiùs mille louis, je ne lui ai' rien pris 
e.i -somme et il faiu|dra bien qu'elle m'ex­
plique d'où elle tenait ce joli bout de pa­
lier. Mais non, si elle avait da me de­
mande: quelque chose, elle l'aurait déjà"" 
fait, car tout à l'heure, pour prendre son 
argent, elle a ouvert sa sacoche. Qu'est-ce 
que cela veut dire? Nous verrons ça plus 
tard ! K 

Tout en parlaint, et sans vouloir réflé-
cliir à la gravité de ce qu'il faisait Cha­
tenay se dirigeait vers la banque, où le 
chèque lui lut payé sams difficulté. 

Il revint tout courant au Casino, où la 
1 >a.rt ie continuait. 

Frageol terminait une banque, Georges 
max une surenchère et tailla. 

— Sapristi, ricani*-t-.il, si te praveirbe 
est vrai, si ce chèque vient d'une source 
•;ui doit m'être cachée, je ne perdrai plus 
un coup. .. , 

De fait, l'or et les billets smtassèrerat 
bien devant Je croupier. 

.ij * 
(A suivre). 

Tous droils.de reproduction, de traduction 

et d'adaptation strictement réservés 
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Maison PAUL CAREZ 
IA RUE PLATTE5TEEN IA 
* " j BttUXEULES (Bourse) * " 

Choix immense d'étiquettes pour vins et liqueurs 
- a — — 

CAPSULES pour MACHINES à BOUCHER et à RINCER 
T O U S L E S A R T I C L E S D E C A V E 

S^pécieilittè dL'in.stetliîaatîiorx de c a v e s 

-CINEMA-
LUNA-PARK 

EXP0SIT101. DE PRÉVOYANCE SOCIALE 
C I N É M A OTHll L I B R E 

Di Serrurier=Mécanîciei! 
Manchot en activité 

Pêche aux Huitres 
Vue» prises au dépôt de Nykjolbing 

au Jutland 

Le Voyage d'un Etudiant 
Comédie 

École Gardienne en Suède 
Méthode montessovie dans l'école 

communale de Stockholm 

Les Trois Croix 
Drame détective en 3 actes 

Moyens préventifs contre 
les Accidents des cou­
rants électriques (Avec 
Conférence.) siw 

Bulletin Immobilier du Messager de Bruxelles 
P a r a i t l e M A R D I c l l e V E K U H K U I 

. « • • T t «rli aa L . t l 
« • • • • • • tt ( l l t l tr l*rl« «a Lstt- j a » , , | l | t 

.alla laa . .lav, Fialjnor. i i.< ol lioio/l.i.U d« 
* Baiit ma,, tia ckmp., m:::mt,--ic - rty-UBo, SS IS.IMw 

unique pi ilea-otu», nouv. cens J a*. Vacr. avec at*-lit*r ai m .g , iaai 
traction, rot- lo oh. 5 ul-, U." »* j ait oatiil. du marbrant*, ait. i 
I yl , oui». mndatme. eaa, a u Schaniboek (pr. ilo la PW«. 
M W. O. partout, i*n.'ia Je %,1*a Dailly I • 
uteas car*», «t. a b m . . * • " j * . ^ ^ * ^ B V t > n - ^ J U r i 

* "^"S l U , I ? a ' ' "/f . apportait j D a n t e t , », 2 ot*, 8 pl par M.. 

•t., eau. Daoo., oour. i»i*is J „_ ,, . 
tzasa lootM dirwmoM . . . *».«» MM i »• Ma,B- mod-- P»"* " * • *•* *»*•*• 

I « . , rez-de-ch.. 111011, salit i -hB- * M 4 •*• P" •*- l*a- **«• 
manger, ttauidii» tl <*h. Ur W.-O., cois, mod., 16, r.Edon»t.l 
i-. 4 pl. ; ïe et. 1 pl., oui», moi î Sltvm, Solaw-beek të.tm, 
tt,n':* i % rues, lacil. paiement Jiô.liss ] 

ii. Gr. aai*. comm. M 4* rapport Punrttaiin pi-irts de vo. 
«it. aur belle avenu» à Schaar- *-__% r-" \ / _*____• amt • •<-< 
beek, roe-dtvoh., maeas. * *t„ r*% C V CL «M *LJ O 
7 pièces par lt., appart. Iran- j VOQe <X>UTOS recaplaobi osux-oi tu reSalisam irartit 
oain, confort mod., fao. pai«m. 105,00(1 b.000 j ̂  v o a jmmeubl«B contre bonuM obligations hypoUa 

M. BaH« mai*, de j-apport non Mtw ; . „,„«,__ liif, da 6 e t , „ fc< g ^ houWart, lair-
par s i^ï l . , I et., t pl. par et., : .„,.,* u u i n honn». («Mt! 
mans. et «renier, oour tt i«rd.. 
«tuai. pl. d« Bienfaitenis . .« ,«» I.M» , » M « « . »»l" il hrral». à >ulra - I > ( . > | | M S 

tl Mais, de rentier aras jard. ait. LOCATION 
r. .lar, jBlonkx, plia du Boule». i „ . , 
Lambermont et Paro Josaphat. j '• H.,«l Laeken. 161, rue Stéyene Delaunoy, 
mais 2 «. , cuia. mod., res-de * '•«•': magnifique villa moderne, jardin em-
oh. 1 pl., 1er « pl., Se M 4 pl., ' muraille. Bona-sol: 6 pl. et 8 eavea. jacade-oh.: 
8 mans. et grenier, «ai, gai et i 4 pl. et terrasse. Et.: 4 pl. Pignon: I pl. „! 
W.•(.'. aux étages tS.ODO 1,600 ' tt.. gas, eas, w.-c, prix de guerre. 7iK tt. 

--* Mais. comm. et de rapport sit. tatabj, IW, m^me rne). 
av. Albert Giraud, iwhaerbeet. s 
siais. t et., 1 pl. par et., i oavta Monsieur désire louer à long bail 
»? laverie, «rux, mana. et grau. **,*** l.M* environs BruxeUes ou Brabant maison ronforia-
ait. r. ,lan Bloeix, res-ia-ch » ___ aTCC e r a n d j a v ( l ! 1 1 <jc r a p p o r t d'au moims 
pl., lar et. t pl., I» «t. i P* • 50 njws, écurie <>t H*mise. Oifa-s avf*o oonditiouB 
mm. et lav.. c o u r . u n . «t cr. ta.m ..ta» a twoHi« bBJrean du Mxmial mit. J. h. tt. 

24 Mais, do oomm., 3 vitr., res de- *. rie*1! 
cliauae. 2 pl., i cav., cuis, antre 
sol 3 pl., ler et. 3 pl., 2 et. 3 pl., Prit» hyptthicalrt» <n 1er rang 
2 mana. et gren., sit. coin rues Capitaux dlspa-nlbn» 

Pour ttU6 renseignements relatifs aux immeubles décrits dans ce Bulletin, on est prié 
d'écrire au « Messager de Bruxelles » (Département immobilier. — Rappeler n* d'ordre 

Fleura et slaatee 
u«»XDJt m u • • 

V E N T E 
«r-.« rdbftifi lOijAitiAr» 
(ù** Ex.. hartûolw £a-
_.\-a\ML O.'j.] M, ru£ Kl- «W, 
Uoclb SwkU-à ; buoo M, 
Oh. Foi«ai. rit-tii:!*** , 
uttt«jj:«.:ai, <7, r. Au: 
Sjcmi, «,.1-1, BûUaMll. 

CUIVRE 
J'itohAte jusque t lr. 

Je k. Plemb iuaqu'à li 
i«nt. Oaraot. d'impr.-
mer,e jnsQUs *.** 

KTAIR 
î i-ier cbocolat, tubes 
noiilsnT vides, trèe gnis 
prix, 

187. ma 8r»s«t«i* 
Y 

MUKEE 
J B Q U I L L O M 
: '"flntRICfllPI 

U MEIlLCt'P 

datait C'.i.ârsU : | 

II, RUE MORKTIJI ; 

•BBjn. r̂ e n t e p a r t o u t 

G R O S : 8 7 , R U E DE BRABANT. B R U X E L L E S 

met Robert 
Droit civil et commercial 

Boulevard de la Senne, 103, Bruxelles 
Conseili de droit. Vnw -. l ù 

£,Qtrs(ari3e d* proeis 
Ftk-ilia-tia-'.ï! il.*, a-r-nirs-'*-. I I i -> îia%i::<,î'î 

COMPTABLE eéiieui, hon., s'ofit* p» amas» k 
jour toutes oomptabil., bilan, et,*., prêtent, mod. 
S'sdr. bnr. jotuen. O. 8. 20. 

SIROP CLÉDA 
au Lactophosphate de chaux créosote, ie 
seul vrai REMÈDE des maladies eliroiii 
M-es de la poitrine. Fr. 2.6b la flason. 

ANÉMIQUES 
gaéjdssa3z vos pâles couleurs par le t l R S P 
VULNO à l'Hémoglobine, fr. 3.6e le fia 
«on dans toutes les pharmacies Deman 
der les seuls produits Belli. (1975) 

- Maison d'Accouchement -
DS 1er ORDKK 

MME BOUGELET 
AcroadMiua diplômée, 2B ans pratique 
•!!-'-!t*ciu spécialiste, placem. nouveaax-uée 

pensio* dajiitilt 4 frann pat jour 

r u e do ln Victoire 
(Perte ai Hal) 88 88 

l k E . \ R E E 8 F - ' H J H K V ( ; I . I U J » 

I I I S P O I W I K I I . E : 

FEVEROLES, ler choix TREFLES... par wagons LUZERNE HERBEUSE... par wagons 
LUZERNE, pure... par wagons COUPAGE, en sacs (luzerne ou trèfle) FOIN de prairie, ele. 

N.-B. — En rapports suivis de longue dale avec les principaux agriculteurs 
du pays, nous sommes à même de concurrencer avec les plus fortes maisons pour la 

fourniture des denrées fotjjcragères en gros. Nos collaborateurs visitent régulièremenl les bassins 
de Charleroi. Namur. Liègei Mons el Anvers 

A - r r E i - J T i o i w > 

D E K R E E S C O L O M I L E S 

Dépôi pour la Belgique du meilleur succédané du Calé « THE ELITE n 
en paquei originaire de 500 grammes • 

C a f é s v e r t s , choix considérables —:— Occasion spéciale en Calé torréfié s ROBUSTO » 

V I N S EN GROS 
beau loi que nous livrons ATTENTION ! I ! — Nos agents sonl encore parvenus à clénicii 

bon compte après analyse, savoir : 
50 barriques vin rouge — 65 barriques vin blanc 

N.-B. — Le commerce de vins éiani la spécialité de noire direction générale avani la 
guerre, nous défions n'importe quelle maison au point de vue soins, qualité et prix. 
D i s p o n i b l e . — Forte quanlité de Mousseux et Champagnes de fr. 1.75 à 20 franc: ncs la botneille. 

OEinrREE^ D i v E f t s F i a 

O C C A S I O N : SAVON en briques « Union » en liquidation, 80 francs en-dessous du prix 
exigé par la fabrique III... — CHAUSSURES, encore un loi intéressant, pour homme.. 

à fr. 13,50 la paire (fabrication cousue, tige chevreau, noire ou jaune). 

EXCEPTIONNEL ! 2.500 kilos café torréfié légèrement avarié à toute offre acceptable 

Nous livrons d'excellents SAVONS EN BRIQUES de 40 à 120 francs la caisse, ainsi que 
quantité d'aulres articles dont le détail serait trop long. 

Ifc-i =t A V I T A . I ILsJmL^JEZ^^JBlVSmïrsr €^3RLOlS &13L 
l, ja^___t}_3t,__saS.s_.-j_2___-_miSf_t-V_7mS J*à.itS'JC '- j-J,; '*- t__lm\ZJl*S J Z > O J S S Z B J t . ? S V O S JD3ÏÙX&9Î . /&.ZWXBJES:-

Notre ambition est de relever le Commerce belge à la dignité qu'il mérite. Nous combattrons sans trêve les misérables millionnaires accapareurs dont les efforts ont tendu jusqu 
ensuite leur inutile fortune au détriment du peuple. Ces misanthropes sont des êtres malfaisants qu'il importe d'extirper de la société. Nos braves courtiers se chargeront de ce nettoyage, 
augmentation de prix des CREDITS de 30 jours, aux firmes sérieuses qui nous en feront dorénavant la demande. Voilà de la solidarité humaine et du patriotisme en pleine guerre. 

xr- /%. -aœ mcâ\ x C A . T M. O ru x ÏSVJJC X » C » m t <x< A . *X< X &JS :CW X D X P C » *BX. r*p j*à. T I O r v 

56, boulevard 
rHecoii à 11 h. et à 3 h.) 

ce jour à vider le marché pour forcer le cours et accroître 
De notre cûté nous accorderons sans 

Bureaux de 10 à 12 et de 2 à 4 h. Etablissements Commerciaux et Financiers Belges 
L« Direotenr Qépéral, jt*KKa.c*g. A______^__^_ZmS\\\XaTnW_Vg_. Membre do l'Union du Crédit do Uraxelles 

du Nord, Bruxelles 
YvïfrJïjsë&SS 

401H 

U messager ûe Bruxelles CHEVAUX - CHIENS - VOITURES 
Ttarit d e P u b l i c i t é 

Ajuiniir-e*. 4e page, fr. « . S O la petite ligne 
Ànaoncea, 4e page, fr. • . « » > la grande ligne 
Usclame», 3e pag» &• * • * * ! a - ' 8 M 

FaiU-divers, fr. » . • « » 
^chos et Nouvelle», 2e page, fr. « . O » » 
rohos et Nouvelle». 1 repage, fr. s . © a • 
S<erologie» fr- ».•» » 
Fiitnncière» fr. • . " ) • • » 
inuUfjûaires fr. © . * • • 

OBJETS PERDUS 

PEBDU diœauclta, dor-
rièce Obeerv. montre or 
m. h. ai., chaîne ziick., 
breL teoiier. Raj-p. s. 
réotusp. : *% rua de la 
levure, luall.s. (10«,18) 

PEBDU iiimii mai, fmv-
ts Ijoaise, petit f-Joien 
brun, consolation d'ons 
va&ilit dame, 97, rue 
Bercklllans. Prifejr« cit. 
le rapporter ( réeomp. 1 

IWHI 

Sop. VICTORIA neu­
ve, caoutchout. Talbot, 
àvùndr,:. 139, boul. du 
Nord. (10718) 

Beau mâle GRIFFC». 
bruxellois à vendre, 1, 
pl. Masui. (107261 

Suppression du gralstag» 
par l'emploi IM 

PÎUEHS £ BliaLES 
pour truntminlon. 

• ANNONCES DIVERSES -

SITUATION D A V Ï -
»'I3 ojfferU à itHatiit 
t i j t i m i t thsni» ha-
J'.jtj-at -îci.ircs iaapar-
laiata «n i-ror. tntim ta 
•aient iiei/oea* à t'éttr 
B.JJ suis las aeepioM 
è'tsom btaa irmia*. £ « . 
STM été. « n t K-JS 8 

Ménage i Bain» 
M ' »lpl»rn« at brsvt-
tai, 7?, rut dt Cli­
gna, n, utié tan» 

m',rfffCT*yr'W8Bffrffït 
Achat Ks i »ris 

Gros'Briilaots 
or «Ir.; ar«. l i t ; 
platine 19 fr.ie sr. ; 
vieux dsntltrt j . 14 
{r. la d.; dégagent. 

_ du Mùiit-ds-Piétf 
- 1 2 2 , rue du Midi 
! (507»J 

HÂ^ucuaE 

M A L A D I E S 
S E C R E T E S | 

QuirlHn >n 3 lours ' 
il ans l t tuscti 
Rtmidt Ktrrlaur 

Prix : fr. 3.IB 
114, th. l t Mtsi 

Sruiilln (51111 

LA MAGYAR 

;i 

P&IX D I OUÏES» 
M • . : • tr. M m. : I ft 
• • 7 a M . I • 
M > • • M • U • 
M a U • M • U 
M a U a U a U a 

Mt ta aulosst 
117, rue Brognlsz. 

i ON DEM. tme VASTE 
j CAMPAGNE aux en-rl 

roua de P-raielles pou 
uns (BQtrrs da ehairiU 
i* gtavnde utilisé, m -
cernant l'enffuioe. ÎUp. 
i la r-âdàooon du ioai 
nal ans iai». I. H.. T.. 
Os prél. ai potsiblt ï 
I j . l lts 

lui. r. de Stassart UM J 

itY» jaieilletir fies ttRvons en poudre 
Surpasse t,out.es les a d i r é s inarques 

ProdBetiPd jiaraïUèrt : ;2S 0 0 0 saqueîs 

C o n t a n t P t o r e n - %t!»%rs*-» 
"scra>»3C3»Kni-r» •• 

l t « l 1», Jâ,»ja#u«< m o <l« l a W e « . t l i | a * 
«I n • ! IO, 4-ŒO. <•• IM l'AtMlrtatts, « s u a i » , 

-KîB'SLfieRJMB <aalCT»C : 
*SH R K » : **. *»-* *tt __________•__ 

n r i i u i e . fêd, mltim-tta) Jèr*Mt̂ 4r.*'j *vt* 

POUB affaire intéiasant», on dam. courtière ta 
titres, arant clieTttfcls. Eor. bsx. du journ. E. 7, lu 

*à*-SJ^Aarj|gO«S JUI •IIWI—UIIIII HilUI 

PERIN. EDITEUR 
v)88, chaus.deWaterloo, Bruxelles 

VIENT DE PARAITRE : 
• a r W an 1 losiletire 

AStE MINEURE-PERSE 
Sir Ntlrt - Statut — tlSll I . t f t ! 

PRIX: j FXAN« 

Ç atranet* eart* tm. • e, «oulitire 

: FOREST DE SOIGNES -
! - LINKEBEEK 

: Ittajsi at-itltl l t t l l I fUt l l If iVills'jt 

laklt n étui 
P1ÏIX J 1 ritftHa 

'.'-** i,mttati tout mh raa*.t« ,f*w '.** 
asitt.ir'.'sr.xit Uto****-̂  

#IR5WHW^«tBS»SSt«*ï*fW3«!S^ 

I.a iVteille'irc 
Cifiarcne 

lExlnLaipe 
^ tabrlijuée 

avec tes 
Tabacs 

Maryland 
et Havane 

les plus fins 

Hiialarelliigt 

Bnatoiel liège 

i&iiun 
::..ui sabrl 

•Jssrglrancgl» 

Fabrique i 28, f ï é 41 CâSSl 

BRUXELL.ES SSIIB 

'm M MÉItLEUR 

COMPTOIR D'ÉCHAN0E 
A«tt-«tut qstlsut tlitti i tstaitt 

VliNSZ s o u t v e m . 
«I. rt. «t Lstkta. II. aHUXBLa.1.1 liant 

aaim» ACCOUCHEUSES 
CONSULTATIONS SEMETES 

à Unité époqu*. T»u\Tds, diior*!. 
I4 , l»{ » S * S K I MARTYR! (Pr. F. N*s*t0 

BRUXELLES 

PILULES 
O E S 

DAMES 

MlrtliiltMWaja*! 
arr-elr» lwi*|*lif i 

•uiflairM*ka« 
i*a iaatxiitc 

r-i.irti, M.eHSé.-
>, r, ste* FakritiK»! 

C n i t l l l » 

ACHAT DE TOUS DÏOHET8 I>B 
OHuItH, Films, Rialtiux, dliquit St ,.h.s« 17. 
née BaUfâle 8«io>a>Maam, V7. 

ON DESIRE acheter décore d« tbéâre d'occasion. 
Offren A. M. SSËfl, bnrean journal. 

ÏHEAIBE DE LA BOUBSii. - A 9 h., t Bru­
xelles ltil6 t. Berna. Quatre ballets (Devkra, 
Laïubrat, Nélte, lieriisi, PasoaJjjs, Pslpj- Ifkry) 

BOIS-8ACBE. — La BeTna. 
FOLIES-BERGERE. - A 9 h., c Les Filles Jaok 

son ». 
OAITB. - A I h. l/S, t Gnnii* M Cts ». 
BONBONNIERE. - A I h., t Que Btisanne n'en 

aaohe rien >, c Octave >. 
IaA OIQALB. - i u . , ! * attao 
. H i A T B E MOLlkHt . - à * h., t iJalharia* t. 
OLYMPIA. — A 8 h., c L'ETentail s. 
PALAIS D E GLACE. — Onverto» le l i août : 

t lu- Pardut d» Pâoërmsi ». 
7àIaAlla i>». LA OH A B U 4 , M •• Ma, tnaaM 

Ltsraoli (entrés l s Bacs — ï h l t t n ia w 
ians, 4i»:roM, *%ks* i'tni, toasti ls mtaanUsat 
cic.. a r a m i u * poor l'aida las f o n ù a , SoBam 
>&, la» jni.it ia *tia, 1 fi. a» pnuCn da C n r a 

JaVlALA. — A » h., t i * B a n s s iMrat* aa.» 
.«>1I«). 

i<SI]XKr,LR£ JaESMSfeaa. ,-mm M l i e r a » . -
a* varl \ l.M» ,-':. B a . . Hta* ï « * r » » i . *., 
ta&trs t t h u t 

V1EDX-BBDX ELLES. - A S Ja , c La D i n m é e ». 
WDITEBPAi AClli. - A » *. , s Lt U T S M O S S I 

isaasj ». 
ALHAMBRA. - JULMu. 
fiiisHi. Fi. (tomanaals. Malatth - Vsmu Mai 

t l soir.), laedif, issdj» t l M a . (Voir aliiehst,. 
SPLENDID CINEMA. — Programme diu é an 

10 août- : t Fontaine de Rome >, documentaire ; 
< Une journée à la campagne », comique ; CL'LQJL 
plocable », amuae en deux parties; s Aventura 
de Miette », comédie comique; c Cœur d'artiste », 
grand dînante colorié en g parties. Veadjoedi pro­
chain, t La Vie de Verdi », adaptation musicale 
de Gosport. 

« i J E B a i O . B o n i « « « l s « o ï l . - I r n i n m u 
i* f ax . O-nUatm l t irresitr efasis. 

Imprate rit 
1. Otai 

L-ss Savons 
D E 

Genre Sunlight - Marseille - Toilette - Poudre - Savon Brun 
ESPERANZA ZEEP.. 

S B A Ï Ï T O 

sont reconnus les meilleurs et les 
BUREAUX : 20, RUE WOERINGEN, 20, BRUXELLES 

BRUXELLES : Maison Merchie-Pède, r. des Tanneurs 
BRUXELLES : Etablissements Commerciaux et Finan­

ciers, 56, boulevard du Nord 
GAND : Maison Caytan, 219, boul. du Château 

Agents acheteurs sont demandés partout 

HAINE St-PIERRE . Maison Arthur Colin, 665, 
Chaussée 

TINTIGNY : Maison Jules Thonon 
MARCHE : Maison Lemaire, agent commercial 

CRÉDIT aux Ravitaillements, Administrations Communautés Religieuses e t ' R r m e s connues. , , a 

RÉFÉRENCES : Plusieurs centaines de Comités, Charbonnages, Couvents, Administrations Civiles, Maisons de gros. 

CHATELET : Maison L. Lorent, rue du Mayeur 
HOUYET : Monsieur G. Dubeuquoit 
MONS : Messageries Bodenghien 
STAMBRUGES : Maison Delrot 

ANVERS : Maison E. Van Offel, 7, rue Osy 
MAUBEUGE : Georges Bolven, rue VVarnotte 
LIÈGE : Maison Lempere, 14, rue Méan 
LOUVAIN : Maison Wolff, 40, rue Victor Decosler 

m 


